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Accueillir et accompagner tous les élèves de Cenon



différentes sections. Une visite guidée autour de sketchs 
interactifs, conduisant le public des bornes d’accueil aux 
rayons livre et disque pour adultes ou enfants. Loufoque 
à coup sûr, cette jolie proposition n’en était pas moins un 
hommage au métier de bibliothécaire et au savoureux 
langage littéraire.

Patrimoine et objets d’époque
Belle réussite cette année encore, les Journées du Patri-
moine n’ont pas désemplit ! Avec un programme offrant 
aux Cenonnais l ‘occasion de découvrir les châteaux de 
leur ville, les visites guidées aux domaines de Campa-
rian, Dumune, Lemoine, St Victor et David ont suscité la 
curiosité. Très attachés à leur patrimoine, les visiteurs se 
sont également déplacés à l’Eglise St-Romain et à l’ex-
position organisée sur la Vieille Cure. Grâce aux archives 
de cette ancienne entreprise de la ville, ces derniers ont 
pu admirer des photos d’époque ainsi que des objets 
ayant servi à son fonctionnement : bouteilles, verres, 
marque-page, porte-clés… Une collection qui devrait 
s’agrandir d’ici peu grâce aux nombreux témoignages et 
objets  recueillis sur le week-end ! 

Cenon, tous citoyens 
«La première édition des Escales Citoyennes est un suc-
cès et confirme l’intérêt des Cenonnais pour leur vie de 
quartier» se réjouissait Jean-Marc Simounet, adjoint à la 
vie associative, au lendemain de la manifestation. «Le 
premier week-end fut marqué par la forte affluence à la 
visite guidée du Rocher de Palmer et au visionnage du 
film consacré au thème de la citoyenneté». Une étape 
suivie le dimanche, d’animations sportives et culturelles 
pour le plus grand bonheur de tous. «Adultes et enfants 
ont pu profiter d’un spectacle de Guignol ou d’activités 
ludiques offrant un pur moment de détente.» Un rythme 
de manifestations soutenu, qui s’est poursuivi la semaine 
suivante par le gala des bénévoles, le traditionnel Forum 
de la vie associative, et s’est clôturé avec l’inauguration 
de l’extension de la Cyber-base. 

De Paris, de Nice, de Lormont ! 
Les nouveaux Cenonnais(es) 
viennent de partout.
Depuis un an, plus de 200 personnes et familles ont élu 
domicile à Cenon. Vendredi 18 septembre, au château 

Palmer, une cinquantaine d’entre elles et d’entre eux a 
fait connaissance avec l’équipe municipale à l’occasion 
de la traditionnelle et chaleureuse réception d’accueil 
des nouveaux Cenonnais. Professeur de lycée, maman 
à temps plein, cadre, psychothérapeute, etc. ils et elles 
arrivent de partout  et disent apprécier Cenon.  
Informations, présentations, questions-réponses puis 
discussions autour d’un cocktail ; chacun peut asso-
cier des visages à des noms et parler de vive voix aux 
responsables locaux. Une convivialité qui participe à la 
qualité de la vie à Cenon. Pour s’inscrire à la prochaine 
réception en 2010 : www.ville-cenon.fr/html/1/decou-
vrir-cenon/nouveau-cenonnais/index.html

Ma bibliothèque devient folle !
Qui a dit qu’une bibliothèque était  immuable ?  Bien au 
contraire, elle vit et palpite au gré de situations souvent 
plus cocasses qu’on ne l’imagine!  C’est en tout cas ce que 
nous a montré avec humour et finesse la cie Teatralala,  
le 12 septembre dernier. Invités pour deux représenta-
tions de « leur » bibliothèque à la médiathèque Jacques 
Rivière, les comédiens ont su croquer avec justesse des 
scènes du quotidien et réinventer une mythologie des 

3 mots, 1 image…

 Journées du patrimoine 
expo. «La Vieille Cure»

 Ma bibliothèque, 

cie Téatralala, 12 sept. 09

Les escales citoyennes
visite du rocher de Palmer   

Réception des nouveaux 
Cenonnais  

Normalement dans votre boîte aux lettres tous les mois sauf août, en alternance, quatre TEMPO et sept TEXTO. Mais s’ils n’y sont pas avertissez nous : 05 57 80 70 30 
et tempoettexto@ville-cenon.fr, vous les trouverez dans un service public ou un commerce près de chez vous : 140 points de dépôts dans tous les quartiers. La liste est 
disponible sur le site Internet www.ville-cenon.fr où  vous pouvez aussi lire TEMPO et TEXTO, disponibles en version numérique. Merci de diffuser ces informations. 
Prochaines parutions de TEXTO entre le 2 et le 6 novembre et entre le 7 et le 11 décembre. 
Prochaine parution de TEMPO : janvier 2010

Pour tout renseignement : direction communication 05 57 80 70 30.

2 publications indispensables
Guide « Cenon côté nature »
Le guide 2009 est consacré aux ressources 
naturelles de Cenon et à la participation 
citoyenne pour la qualité du cadre de vie. 
Il présente en détail les atouts des parcs 
et jardins publics, il valorise les initiati-
ves des groupes et des particuliers pour 
embellir Cenon. Il informe sur les alter-
natives écologiques pour vivre en ville en 
limitant pollution et gaspillage. Il vous 
donnera envie de vous promener dans 
Cenon à pied ou en vélo en appréciant les 
paysages ! Dans toutes les boîtes aux let-
tres, ce mois ci avec TEMPO.

Brochure «Saison culturelle 2009-2010»
Le globe rayonnant annonce les couleurs rouge et or d’une saison culturelle singulière ! 
40 rendez-vous préparés avec soin par les équipes de l’OCAC et de la culture : Musique 
(7 dates), Rencontres & spectacles (8 dates), Histoire de l’art (9 dates), Théâtre (6 dates), 
Danse classique, expositions, événements 
intercommunaux… 
Auxquels s’ajoutent 7 rendez-vous interna-
tionaux, à vivre «en avant goût» de la fu-
ture programmation du Rocher de Palmer. 
La brochure est disponible au Centre 
culturel château Palmer, à la Médiathèque, 
à l’Ecole de musique, aux accueils des 3 
mairies, à la Maison des associations et sur 
www.ville-cenon.fr

Où trouver TEMPO et TEXTO ?…



L’ouverture à Cenon de la première classe pour l’inclusion scolaire en école ma-
ternelle de France dédiée à des enfants souffrant de troubles envahissants du 
comportement constitue le point fort de la rentrée scolaire. Je suis heureux que 
le travail mené avec les parents et les partenaires ait abouti à cette amélioration 
concrète des possibilités de scolarisation. L’action collective des services publics 
se révèle toujours très efficace quand elle s’accomplit dans l’écoute et le respect 
des familles.
Cenon s’honore d’une longue tradition d’accueil d’enfants (et d’adultes ) en 
difficulté ou handicapés qui remonte au député- maire René Cassagne. Je suis 
fier de poursuivre et d’actualiser cette tradition au nom d’une ville qui n’a pour-
tant pas les moyens de certaines de ces voisines de la rive gauche.

Un travail de fond est réalisé ici au quotidien et sur le long terme pour trouver ensemble des solutions durables 
aux problèmes des habitants en situation difficile. Dans la discrétion et la persévérance, notre Conseil Municipal 
délibère et décide. Ainsi fonctionne la démocratie locale. 

											           Alain DAVID
� Maire de Cenon
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Trouver ensemble des solutions durables

www.ville-cenon.fr

Blog du Rocher de Palmer, blog des jumelages, agenda actualisé, etc. 
En quelques clics, retrouvez des compléments d’information (écrits et sonores) sur les articles signalés dans ces pages par                               
Participez aux forums, visitez la galerie photos, suivez le chantier du Rocher, feuilletez Tempo, partagez vos connaissances sur l’histoire de 
la ville. Vous souhaitez diffuser une information dans les publications municipales ? 
Contactez nous à l’adresse suivante : tempoettexto@ville-cenon.fr



«Faire attention à son voisin est une 
façon d’exprimer sa citoyenneté»
J’habite ici depuis 2005. Pour moi, être 
citoyen, c’est aimer son quartier, sa ville et 
les gens qui cohabitent avec vous. Même 
si je ne participe pas aux réunions et aux 
fêtes de quartier je suis solidaire avec mes 
voisins de palier. On s’entraide lorsque 
quelqu’un rencontre des problèmes. Faire 
attention à son voisin est une façon d’ex-
primer sa citoyenneté. Des voisins de ma résidence viennent me rendre 
visite, m’apportent des choses à manger… Cette hospitalité est à encou-
rager. Je ne me sens pas dépaysée à Cenon, c’est comme si j’étais encore 
Togo ! Berthe Ganongo 

«C’est aussi appliquer ses devoirs…»
J’ai 24 ans et je suis né ici. j’étudie en 
3ème cycle à l’école de commerce INSEEC 
et pratique l’athlétisme à l’USCRD depuis 
près de 10 ans. Etre citoyen c’est, entre 
autres, exercer son droit de vote, respec-
ter son environnement et l’ensemble des 
personnes. C’est aussi appliquer ses de-
voirs dans son quartier, dans sa ville. 
A côté de leurs obligations civiques les 
étudiants ont aussi droit à des aides qui 
sont importantes pour le financement de leurs études : bourses, loge-
ments... A Palmer, on ne peut pas parler de la citoyenneté sans faire allu-
sion à la mixité sociale et au partage de cultures qui permettent, au bout 
du compte, à chacun de s’enrichir. D’ailleurs, on y voit de plus en plus 
des catégories de gens qui y cohabitent et collaborent ensemble. Yohan 
Maleyran 

«Une ville citoyenne(…) tient 
compte de l’apport de chacun»
Etre citoyen, c’est être responsable de 
sa manière de vivre en communauté, de 
ses comportements à l’égard de l’Autre. 
C’est aussi tant bien que mal susciter le 
bien-être chez autrui en respectant son 
environnement propre. S’engager pour 
aider les plus démunis, ceux qui traversent 

des situations douloureuses... D’autre part, on 
ne doit pas simplement se contenter de créer 
soi-même son bien-être. Etre citoyen c’est en 
créer avec d’autres pour un bien vivre ensem-
ble... Comme dans un  match de football où les 
joueurs prennent plus de plaisir à jouer chacun 
son rôle pour faire ensemble un bon match, en 
équipe. C’est pareil dans la cité ou dans la so-
ciété. Le citoyen doit s’y engager collectivement 
pour faire des choses. Par exemple la fête des 
voisins qui illustre le bien vivre parce que cha-
cun y apporte un plat. Au niveau culturel c’est 
un échange important. Une ville citoyenne est 
une ville riche qui tient compte de l’apport de 
chacun. Marie Emilie Bardy

«Mettre la musique au service 
de la citoyenneté» 

J’ai toujours 
vécu à Palmer. 
Participer à 
la vie de son 
quartier ou de 
sa ville, pour 
que tout le 
monde vive en-
semble et dans 
une harmonie, 

est une expression à la citoyenneté. Même si 
cela semble parfois complexe, avec la conju-
gaison des volontés, nous pouvons y parvenir. 
pour moi être citoyen signifie aussi respecter et 
porter attention aux personnes âgées… 
En tant que manageur de groupes de musique, 
je crois qu’il est possible de mettre la musique 
au service de la citoyenneté. Des artiste s’ enga-
gent pour faire prendre conscience aux jeunes 
de l’importance de leur bulletin de vote et les 
inciter à aller voter.
Les jeunes que je connais à Palmer connaissent 
bien, en général, la politique locale et nationa-
le. Ils se considèrent comme des citoyens à part 
entière parce qu’ils sont nés ici et baignent dans 
la culture occidentale. Dommage que certains 
adultes les perçoivent comme des «acteurs 
du désordre»… Heureusement que la plupart 
des jeunes fait preuve de lucidité… Hassane 
Benjaloum, Manageur de DONY LE DON Et 
SAM‚S 

Les vidéos de ces interviews ont été présentées 
lors des premières Escales citoyennes. 
Pour les voir et les écouter : 
www.ville-cenon.fr (rubrique Associations) 

Vies d’icivues d
«Etre citoyen 

dans son quartier et 
dans sa ville ?»

 Des réponses recueillies dans le quartier de Palmer qui a accueilli, 
du 16 septembre au 2 octobre 2009, la première édition des Escales Citoyen-

nes qui célèbrent l’engagement citoyen et associatif de toute une ville.  



Vies d’ici ’ici
Depuis 20 ans, le sourire de Marie-Cécile Sa-

vignac éclairait le quartier Palmer. Son énergie 
bienveillante débordait du local de l’Action ca-
tholique des enfants (ACE) où elle travaillait au 
service des enfants et des familles. En juin der-

nier, tous ses amis l’ont remerciée et ont fêté 
chaleureusement son départ vers une autre 

mission à Villefranche de Rouergue. Retour sur 
des années d’engagement cenonnais : 

ACE, collectif pour l’égalité 
des droits, CSF, etc.
Je suis arrivée à Palmer le 28 août 1988 pour pro-
longer le travail associatif de l’ACE (Action catho-
lique des enfants) et de la JOC (Jeunesse ouvrière 
chrétienne). Grâce au travail de mes prédéces-
seurs, deux équipes d’enfants et une des JOC se 
sont rapidement constituées. Je garde un grand 
souvenir du premier camp de vacances organisé 
dans les Pyrénéens dès la deuxième année avec 
ces enfants. Leurs parents (…) appréciaient les 
activités pédagogiques et ludiques que nous pro-
posions. Ils aimaient surtout la manière dont les 
enfants avaient été mis en responsabilité…. Les 
familles, même de confession musulmane, ont 
vite compris que l’ACE est avant tout un mouve-
ment d’éducation populaire…
Assez vite j’ai participé aux activités de la CSF 
(Confédération Syndicale des Familles) qui me-
nait, auprès des familles de Palmer, un travail de 
réflexion sur l’éducation, la vie scolaire et la santé 
des enfants et des jeunes. Je me suis aussi enga-
gée dans le Collectif pour l’égalité des Droits, le 
Comité de résidents de Palmer, le groupe d’habi-
tants-médiateurs et le groupe «Civicité». Certes, je 
quitte physiquement Cenon, mais les familles qui 
y vivent resteront très présentes dans mon coeur.

Héritière de la richesse hu-
maine et spirituelle de mes pa-
rents
(…) J’ai hérité d’une très grande richesse humaine 
et spirituelle de mes parents qui étaient des agri-
culteurs modestes. A six ans, paraît-il, je voulais 
déjà quitter la France pour aller faire l’école en 
Afrique. A 20 ans, je voulais partir en Côte d’Ivoi-
re. Malheureusement, mon père est tombé grave-
ment malade à cette période. Etant l’unique fille 
de la famille, je suis donc restée à ses côtés... 
(…) Au début des années 90, j’ai remarqué à Pal-
mer des jeunes désœuvrés manquant d’énergie, 
sans loisirs… Je ne pouvais pas rester sans tenter 
de trouver des solutions ! Avec la JOC, nous avons 
organisé une permanence « précarité ». Les jeunes 
pouvaient y trouver une écoute, un accompagne-
ment dans leurs différentes démarches : ANPE, 
Mission locale, Mairie…. Y engager une recher-
che d’orientation…  Grâce à ce lieu de rencontres, 
des jeunes en rupture scolaire ou en échec ont pu 
rebondir. Certains, re-motivés,  ont repris le che-
min de l’école jusqu’à préparer un BEP… Etre té-
moin de jeunes qui réussissent, qui se sentent bien 
dans leur peau me donne beaucoup de joie et me 
fait redire avec le fondateur de la JOC : «Un jeune 
travailleur vaut plus que tout l’or du monde…»

A Palmer, des gens se battent 
pour garder leur dignité
Les murs blancs de la cité cachent bien des souf-
frances. Certaines familles en grande précarité,  
s’enferment dans la solitude. D’autres, monopa-
rentales, sont d’un courage à toute épreuve, et 
ont réussi à donner une bonne éducation à leurs 
enfants. Je suis admirative de ces personnes qui se 
sont toujours battues pour garder leur dignité…
Aujourd’hui, mon choix de vie et ma famille reli-
gieuse m’appellent à servir ailleurs. Les formations 
religieuses, tout mon vécu à Cenon, à Palmer 
comme l’expérience capitalisée dans la rédaction 
des chartes du groupe d’habitants médiateurs et 
du groupe «Civicité» (…) m’ont préparés à ma 
nouvelle mission à Villefranche de Rouergue. J’y 
rejoins 9 personnes de nationalités différentes  : 
Brésilienne, Espagnole, Suisse, Chinoise, Ivoi-
rienne, Libanaises, Françaises. Une autre façon de 
vivre l’inter culturalité pleinement… Je continuerai 
à travailler avec d’autres, dans les divers mouve-
ments : ACE, JOC…associations... 

«Un jeune travailleur vaut plus 
que tout l’or du monde…»
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4 : Marie Cécile en compagnie de Yolande et Bernadette en 2002
5 : Fête de l’ACE en 2005, Palmer 

2



Le 1er octobre était inaugurée l’extension de la Cyber-base.  
Au delà de l’apport en espace et matériel supplémentaires, 
c’est l’ensemble de l’offre et des services qui se voit repensé.    
En doublant sa superficie, la Cyber-base est devenue le plus impor-
tant point d’accès public à Internet de la Rive Droite ! A son bord : 
deux salles reliées en réseau, équipées de sono et de vidéo-projec-
teurs, 20 postes informatiques et la possibilité pour les détenteurs 
d’ordinateurs portables de se connecter en Wi-Fi (connexion sans 

fil). Conséquence directe : les créneaux horaires d’ouverture ont été 
doublés. «La ville a reçu une enveloppe exceptionnelle de l’État afin 
d’installer le hotspot Wi-Fi dans certaines structures et développer 
des offres numériques d’envergure tel le Rocher de Palmer», expli-
que François Vergnon, chef de projet responsable de la Cyber-base. 
Outre la consultation libre et gratuite d’Internet, la Cyber-base est 
reconnue pour ses apprentissages. Quatre animateurs y mènent en-
tre autres des ateliers d’initiation, découverte et perfectionnement. 
Aujourd’hui, l’assistance personnalisée se renforce, la seconde salle 
et le hotspot permettant de former l’usager directement sur son por-
table.
 
Un multi-accueil multi-fonctionnel
Identifiée bien au delà de la commune, la Cyber-base est l’enceinte 
de formations professionnelles extérieures pour la Direction Informa-
tique et Téléphonie ou le Conseil Général. Particuliers, jeune public, 
partenaires publics et privés... ce point multi-accueil épouse pleine-
ment son rôle de service public, avec la ferme intention de n’exclure 
personne : en témoigne l’acquisition récente de postes pour les per-
sonnes handicapées. Autre volet, son aspect culturel. Les festivités 
du 1er octobre ont dévoilé les travaux d’artistes techniciens férus de 
nouvelles images numériques. Une première étape avant la venue du 
critique littéraire Philippe Bouquet ou la mise en œuvre d’une expé-
rience inédite dans le cadre du Téléthon : les captations et diffusions 
des défis tenus en simultanée aux piscines Galin et Blancherie... Une 
Cyber-base décidément cyber magique ! 
      

Horaires d’ouverture : les mardis, vendredis : 10h30-12h / 13h30-19h. 
Les mercredis : 10h30-19h. Les jeudis : 13h30-19h. Les samedis  : 
10h30-13h
Rens. 05 56 67 80 66 / http ://www.cenon.cyber-base.org

Le CCAS s’anime
Depuis janvier 2009, Ghislain Vallat coordonne les animations 
proposées à nos aînés dans les foyers-restaurants et supervise des 
activités aux ambitions nouvelles. «L’objectif principal des anima-
tions en gérontologie consiste à favoriser la vie sociale et à lut-
ter contre l’isolement», rappelle Ghislain Vallat. «Un but atteint 
en proposant aux personnes âgées une large palette d’activités, 
qu’elles soient physiques et sportives, culturelles, ludiques, festives 
ou  intergénérationnelles.» Parmi les actions phares, le Printemps 
des poètes ou le spectacle musical dans le cadre de la Fête de la 
musique demeurent une valeur sûre. Tout comme l’action Cyber 
papis, entreprise depuis deux ans à la Cyberbase et qui propose 
des séances découvertes aux débutants en informatique. De nou-
veaux équipements viennent enrichir ces divers parcours. Ainsi, 
les quatre foyers-restaurants de la ville sont désormais dotés de 
vidéo-projecteurs pour des séances cinéma hebdomadaires. Des 
matériels de cuisson portatifs agrémentent les ateliers cuisine avec 
les élèves du lycée La Morlette tandis qu’un second minibus attendu dans les prochains mois, 
sera la promesse de perspectives plus vastes en terme de sorties, d’échanges inter-foyers ou de 
services de courses. Autant de renouvellements qui indiquent clairement le message passé par 
le CCAS: on peut être senior et rester actif dans sa ville et dans sa vie!

...ma ville en bref

Cyber-base : un accès public à Internet renforcé

ACTUALITÉS

Poésie, internet ou pâtisserie... 
avec le CCAS, les aînés ont le choix

Toutes les générations apprécient
les services de la Cyber-base



Rond point Aristide Briand
Fin des travaux novembre 2009
Dans le cadre de l’aménagement des abords du Pôle culturel «Le 
Rocher de Palmer», le pont des collines est en cours de modifica-
tion. Un côté du pont sera réservé à la circulation douce (piéton, 
cycliste), l’autre à la circulation automobile avec une voie dans 
chaque sens. L’aménagement d’un carrefour à la place du rond 
point vise à faciliter les échanges et mettre en valeur le parvis 
du Pôle culturel. Ces travaux sont pris en charge par la CUB. La 
mairie de Cenon est en charge de l’éclairage public, des espaces 
verts et du mobilier urbain. 

Extension du réseau de chauffage urbain
Fin des travaux octobre 2009
Les travaux du Haut Cenon liés au réseau de chaleur Dalkia sont 
en cours. Ils concernent les rues Aristide Briand, Camille Pelletan, 
du Professeur Calmette, de L’Union, Pasteur, du 11 novembre 
1918, Henri Matisse ainsi que les avenues Vincent Auriol, René 
Cassagne, Hubert Dubedout et Chemin des Bories. Cette partie 
de la ville sera équipée d’un réseau basse pression et basse tem-
pérature plus sécurisé et permettant un maillage assurant l’ali-
mentation d’un bout à l’autre du réseau en cas de panne. 

La Marègue passe en zone bleue
A partir du mois d’octobre le stationnement dans les rues Toulou-
se Lautrec, Martin du Gard et sur le parking de la mairie annexe 
de la Marègue, est réglementé et passe en « zone bleue». Le sta-

tionnement y est limité à 1h30 de 9h à 12h et de 14h à 18h, sauf 
samedi  dimanche et jours fériés. Les conducteurs sont invités à se 
rendre à l’Hôtel de ville, en mairies annexes ou dans les locaux de 
la police municipale (avenue Schwob) pour retirer gratuitement 
un disque de stationnement.

Déménagement des services publics
Fin octobre 2009
Suite aux constructions liées à la ZAC Pont Rouge, les bâtiments 
ou bungalows abritant les services Education/Enfance, Commu-
nication, Courrier, Reprographie, Informatique, Documentation, 
EPLC Rocher de Palmer, GPV, Actions associatives et de proximité, 
GUP  vont être démolis ou déplacés fin 2009. Ces services sont 
relocalisés sur deux nouveaux sites depuis le mois d’octobre : 
- Communication, Informatique, Courrier, Reprographie, Docu-
mentation et  EPLC Rocher de Palmer sont relogés dans les an-
ciens ateliers de la mairie qui ont été réaménagés par les Services 
Techniques pour l’occasion. 
- Education/Enfance, GPV, Actions associatives et de proximité, 
GUP sont situés dans les anciens locaux de la Lyonnaise des eaux, 
rue Pasteur. 

Un bâtiment de trois étages construit par Aquitanis et abri-
tant des activités en rez-de-chaussée et des logements aux 
étages se situera sur l’espace libéré par la salle Simone Si-
gnoret, le parking de la mairie, et les bâtiments précédem-
ment cités. Il sera livré courant 2011.
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Alors que les travaux d’aménagement suivent leur cours à l’intérieur du bâtiment 
et des dépendances, certaines étapes de construction beaucoup plus visibles font 
leur apparition. Les coques rouges plissées prennent progressivement leur place 
sur le toit tandis que la galerie vitrée contourne les salles 650 et 1200. Deux élé-
ments constitutifs de la singularité et de l’identité du Rocher de Palmer, tant par 
le choix de leur matière, de leur forme et de leur couleur ! Quand le rouge et le 
noir s’invitent au Rocher c’est tout un pan de l’œuvre de Bernard Tschumi qui se 
décline à Cenon, promettant une architecture remarquable à tout point de vue. 
La rentrée marque une phase essentielle dans la conduite des travaux sur le chan-
tier du Rocher de Palmer. Jusqu’ici à découvert, il laissait percevoir sa charpente 
métallique rouge vif destinée à recevoir les coques métalliques plissées composant 
le toit du rocher. Une toiture flamboyante et à géométrie complexe, adoptant diffé-

rentes teintes de 
rouge pour créer 
un relief à facet-
tes. Signées Ber-
nard Tschumi et 
Véronique Des-
charrières ces coques étaient à l’origine des rouleaux de tôle qui ont été façonnées 
directement sur le chantier ! Un étonnant spectacle lorsqu’on sait que le camion 
usine présent à cet effet, pouvait dérouler des bobines de tôles et les travailler 
d’un seul tenant jusqu’à 23 mètres de longueur ! Ainsi préfabriquées, les bobines 
pleines affectées aux façades extérieures sont découpées et ajustées sur place en 
fonction des angles de pose, tout comme les tôles perforées, que l’on découvrira 
en levant la tête au plafond des salles de spectacle. 

Autre élément remarquable, la galerie de verre teinté. Entourant le Rocher de 
Palmer d’une promenade vitrée, cet espace de déambulation réserve d’agréables 
surprises. Encore en construction sur le côté sud, face au parc Palmer, les parties 
coursive et façade de la salle 650 places nous dévoilent d’ores et déjà un premier 
apparat. Translucide lorsqu’on s’approche des vitres ou qu’on traverse la galerie, 
elle s’opacifie et se fait jeu de miroir en fonction des angles d’observation. Cet 
effet pensé par les architectes est la résultante d’un travail de sérigraphie sur tous 
les éléments verriers. Une manière esthétique de dissimuler les pièces techniques 
situées en partie haute et basse de la galerie, tels que les câbles de courants, élec-
triques, de téléphones, d’incendie ou de sonorisation. 

...

Le Rocher de Palmer : 
Quand la signature de Bernard Tschumi 
s’invite à Cenon

Pose des coques rouges plissées sur le toit du Rocher

Etonnant jeu de miroir 
de la galerie de verre teintée



Encombrants et déchets verts : 
Attention, pas de tournée au mois d’octobre !
Prochaine date de sortie des objets encombrants le mardi 24 novembre 2009. 
Collecte sur trois jours pour les habitations individuelles. Dépôt limité à 1m3 
par foyer, placé sur le trottoir jusqu’au mardi soir dernier délai (ramassage du 
mercredi au vendredi). Les habitations collectives feront l’objet d’un traitement 
particulier. Se rapprocher du syndic ou du bailleur. Penser à contacter Emmaüs 
au 05 56 40 98 73.
Concernant les objets encombrants, il s’agit des déchets du type tout venant à 
l’exception : des ordures ménagères ainsi que les déchets de démolition (gra-
vats), des pneus usagés, des produits chimiques, des déchets issus des activités 
artisanales, industrielles ou commerciales, des déchets spéciaux (dasri, piles, 
boues etc.), des déchets électriques et électroniques en fin de vie (DEEEV) sou-
mis à éco participation. Rens. : service environnement 05 56 67 70 40.

Depuis le 1er septembre 
Section boxe anglaise 
Entraînements à la salle de boxe de Plaisance (rue Pierre Loti) : mardi (18h- 
20h30) ; jeudi (18h-20h30) ; samedi (10h-13h). Boxe éducative (à partir de 
11 ans), les mardis et jeudis (18h-19h30). Rens. : 05 56 32 91 10, aux jours et 
horaires des entraînements.

Section judo 
au dojo Palmer, les lundis (17h30-20h30), mercredis (14h-20h30) et ven-
dredis (18h30- 21h). Rens. 06 60 45 29 62 ou 05 56 86 81 56 aux heures 
d’entraînement.

Cours de salsa de Republica Latina 
tous les mercredis (19h-22) en fonction des niveaux. 
Rens. 06 50 75 01 38 ; www.republicalatina.fr ; republicalatina@gmail.com

Théâtre Furieux 
propose des ateliers-théâtre pour les ados et jeunes adultes le mercredi (20h-
22h), salle Henri Sellier. Renseignements : 05 57 54 01 47

La Jeune Académie Vocale d’Aquitaine 
recrute des chanteurs en herbe. Répétitions les vendredis (18h30-20h30) 
et samedis (14h-16h). Les choristes de Cenon reprennent les répétitions les 
mardis de 17h30 à 19h30.Rens. 05 56 86 85 94 
www.polioniael.org polifonia@wanadoo.fr

Le Théâtre Alizé prépare sa rentrée 
Les ateliers «Entre-deux-scène» pour les enfants, ados et adultes ont lieu 
de fin-septembre à fin-mai les lundis, mardis ou mercredis en fonction des 
groupes. Tarifs : 8e d’adhésion annuelle + 32e par mois (8 mois) 
Rens. au 05 56 86 21 45 ou sur http://theatre.alize.free.fr 

Lady’s Spirit
Reprise des activités sportives proposées aux femmes de tout âge tous les 
lundis, mercredis et vendredis de 19h à 20h30 (Step, Aérobic, Renforcement 
musculaire, footing) au gymnase Jean Jaurès. Rens. 06 60 37 35 48

Vivre en forme
Reprise des activités de 18h à 20h les lundis et jeudis au gymnase J. Zay, les 
mardis et jeudis (9h-11h) et vendredi (18h-19h) à Camille Maumey. Cours 
spécial hommes (20h30-21h30). Rens. : 05 56 86 33 47

Depuis le 15 septembre
«les après-midi créatives» 
organisées par Les Voisins de Brunereau, un projet intergénérationnel et in-
terculturel pour recycler les objets que l’on aime. Les mardis et vendredis à 
l’espace Maumey (rue Arago) de 14h à 16h30. 
Rens. : 06 83 86 13 13 - voisinsdebrunereau@free.fr

A partir du  5 octobre
université du temps libre
Reprise des ateliers d’anglais, horticulture générale, littérature française, 
mémoire, environnement et sociologue, salle Robert Hervé à la Maison des 
associations. Rens. 05 57 57 19 66 - www.oareil.org

A partir du 6 octobre
Association Oxygène
Reprise des activités culturelles et sportives de l’association, en lien avec le 
service de proximité. Renseignements: 05 57 80 19 82 ou association Oxy-
gène 05 56 96 96 63

Du 12 au 16 octobre
bourse aux vêtements Automne/Hiver
organisée par le centre social et culturel «La Colline» et la Confédération 
syndicale des familles. Réception des vêtements le 12 oct. (9h30- 12h30 et  
14h-18h30), vente le 13 oct. (14h-18h30) et le 14 oct. (9h30-12h30 et 14h-
18h), retrait des invendus et paiements le 16 oct. (9h30-13h). Les bénévoles 
sont les bienvenus. Rens. : 05 57 77 90 30

17 Octobre
Conférence et débat Prévention 
cancer du sein
L’association ombre et lumière 33, l’association femmes familles plurielles 
ainsi que le comité féminin de gironde présentent la 2ème Conférence 
et débat Prévention cancer du sein à 19h, Maison des associations, salle 
W. Rousseau. Rens. 06 60 37 35 48

A partir du 17 octobre
L’association Tro’t sentiers 
organise des randonnées pédestres à Puisseguin-Petit Palais le 17 octobre à 
partir de 8h. Places limitées, 20€personnes. le 24 octobre à partir de 13h30 
à Beaupied et le 7 novembre à partir de 13h à St Sulpice de Faleyrens. Rens. 
05 56 40 88 25 ou 06 78 60 82 37

les 17 et 31 octobre
Loto du Club Soleil d’Automne 
au foyer Ramadier à partir de 14h30. Rens. 05 56 40 99 49

18 octobre
Loto de Sellier-Gambetta 
à 15h, salle Sellier. Rens. 05 56 86 24 14

23 octobre
Assemblée générale de la FNACA
à 16h, Maison des associations

24 octobre
championnat de Gironde 
cyclo-cross «Souvenir Michel Granet»
organisé par les voisins de Brunereau, en partenariat avec le CAB cyclisme. 
Entrée gratuite, initiation de 11h à 14h30, rencontre avec des champions du 
cyclisme l’après-midi. Début des compétitions 14h30. Rens. : 06 83 86 13 13 
voisinsdebrunereau@free.fr

Bénévoles pour la NAFSEP
L’association française des sclérosés en plaque recherche un ou des bénévoles 
sur le département de la Gironde. 05 34 55 77 00 ou nafsep@nafsep.org

Déclics Jeunes 2010
Le concours 2010 pour les Bourses déclics jeunes de la fondation de France 
est ouvert (aux 18-30 ans et concerne les personnes ayant un projet per-
sonnel, un travail, une recherche à développer dans les domaines les plus 
divers). Inscriptions jusqu’au 15 novembre. Renseignements et formulaires 
sur  www.fondationdefrance.org rubrique Nos Aides ou à l’adresse suivan-
te : Bourses déclics jeunes de la Fondation de France, 40, avenue Hoche, 
75008 Paris. 

Recueil des actes administratifs
Le 1er semestre 2009 est disponible en Mairie, service Documentation.

...ma ville en bref
Agenda



Ces partenariats s’organisent et se complètent 
au fil des mois et des années pour accueillir et 
accompagner au mieux tous les élèves de Ce-
non, quelques soient leurs difficultés. 
Cette année encore, la mairie et ses partenaires 
innovent en ouvrant une nouvelle classe pour 
l’inclusion scolaire (une classe pilote en école 
maternelle !) et en intensifiant son programme 
de réussite éducative.
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Accueillir et 
accompagner tous 

les élèves de Cenon

Ecoles maternelles et élémentaires

Le 3 septembre dernier, 2200 élèves sont rentrés dans les 18 écoles maternelles et élé-
mentaires de Cenon. Ce grand moment annuel de la vie des enfants, où se mélangent 
des émotions et des sentiments contrastés, constitue également un temps fort de la vie 
locale. Pour réussir la rentrée et donner à tous les élèves de bonnes conditions de scola-
rité, plusieurs dizaines d’adultes conjuguent leurs compétences professionnelles tout au 
long de l’année: équipes pédagogiques, élu(e)s et services municipaux de l’éducation, 
services techniques, inspecteurs et agents de l’Education nationale, etc.

do
s

s
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CLIS et PRE : 
inventer ensemble 

d’autres façons de faire école

Clis maternelle : une classe pilote
Dès 1995, une première classe spécialisée pour l’accueil d’enfants at-
teints de symptômes autistiques s’ouvrait à l’école élémentaire Van  
Gogh. Elle leur offrait un espace d’apprentissage adapté et la présence 
d’un enseignant spécialisé. Une initiative menée à l’époque en parte-
nariat avec le Service d’éducation spéciale et soins à domicile (SESSAD) 
géré par l’association Autisme Gironde,.
15 ans plus tard, Quentin et 6 autres enfants, découvrent avec un plai-
sir manifeste leur CLIS à l’école Jules Guesde : une première nationale 
en école maternelle pour des enfants atteints de Troubles Envahissants 
du Développement (TED). «Ces enfants sont parfois très agités, re-
muants et en même temps surdoués dans des domaines très précis. 
Leur intégration questionne les adultes. Nous avons découvert leur si-
tuation au côté des familles. Nous avons beaucoup appris et j’estime 
qu’avec l’ouverture de cette CLIS nous faisons ensemble quelque chose 
de bien» explique Alain David, Maire. A l’initiative de la Mairie, les ser-
vices municipaux, l’Education Nationale et le pôle pédopsychatrique Le 
Coquelicot travaillent ensemble depuis trois ans sur ce projet. 
M. Sauvaget, inspecteur de l’Education Nationale précise : «il est essen-
tiel d’agir très tôt sur la socialisation de ces enfants pour favoriser leur 
épanouissement et privilégier une scolarité en petit groupe. La loi du 

11 février 2005 pour l’égalité des droits et 
des chances, la participation et la citoyen-
neté des personnes handicapées, va dans 
ce sens car elle demande à chaque école 
élémentaire d’accueillir les enfants de leur 
quartier. D’où l’importance de l’ouverture 
de la CLIS maternelle à l’école Jules Gues-
de, cadrée par une convention tripartite 
stipulant les champs d’intervention de 
chaque partenaire et les conditions d’ad-
mission des enfants.» 

Un projet inscrit au cœur de 
l’école Jules Guesde 
«La candidature de l’école Jules Guesde 
n’a rien d’une aventure hasardeuse. Elle 
est un projet réfléchi et désiré de tous.» 
insiste Eliane Barthélémy, adjointe au 
maire chargée de l’Education et de l’En-
fance. 
Porté par une équipe pédagogique vo-

lontaire, le projet s’inscrit 
au coeur de l’école. «Nous 
souhaitions vraiment créer 
pour ces enfants un es-
pace adapté. c’est pour-
quoi nous avons réfléchi 
en amont à sa localisation 
et à son contenu  avec le 
pôle de pédopsychatrie Le 
Coquelicot» précise Sylvie Catus directrice de 
l’école. «Leur scolarité exige un projet per-
sonnalisé de scolarisation, mais nous les inté-
grerons dans la mesure du possible au projet 
d’école en général.»
L’institutrice de la CLIS a déjà une solide expé-
rience auprès d’une enfant atteinte de TED. 
Elle s’est aussi formée personnellement sur 
le sujet. La Mairie finance un poste d’agent 
municipal dédié à la CLIS. 

Un nid douillet pour s’épanouir
Depuis le 3 septembre, la classe accueille les 
enfants âgés de 5 et 6 ans le matin, et les 
petits l’après-midi. Pour les sept jeunes élèves 
âgés de 3 à 6 ans,  elle offre un nid douillet 
propice au développement de leurs poten-
tiels. 
Un emplacement étudié avec soin, à côté du 
dortoir pour limiter le bruit et proche des sa-
nitaires. Chaque espace décline une vocation 
spécifique d’expérimentation sensorielle : es-
pace cocooning revêtu de matières très dou-
ces, coin de repli pour se reposer des autres, 
mezzanine permettant à l’enfant de s’éloi-
gner tout en continuant à écouter ce qui se 
passe…  tout est conçu pour que les enfants 
se sentent bien sans être isolés des autres. 
Le temps de classe devient un temps de jeu, 
d’apprentissage et de regroupement autour 
d’activités avec d’autres enfants de l’école. 
Ces parcours vers la socialisation se construi-
sent pour les petits au travers d’ateliers de 
musique ou de danse, pour les «moyens 
grands» par des séances de jardinage, pour 

CLIS et PRE, ces sigles signifient d’abord «Classe pour l’inclusion scolaire» et 
«Programme de réussite éducative». Ils désignent surtout  de nouvelles façons 

d’accueillir des élèves en difficulté et de les accompagner dans un parcours scolaire 
fructueux. Cette attention particulière apportée au désarroi de certaines familles et à 

leurs enfants est une tradition cenonnaise de longue date.

quentin et 
son institutrice Sylvie

Sylvie Catus



les plus grands par des temps autour du 
conte et de la lecture... 
«Cette attention et ces compétences dé-
ployées pour nos enfants nous rassurent» 
confirme Angélique, maman ravie d’accom-
pagner Quentin pour sa première rentrée 
scolaire.

PRE : Pour Réussir Ensemble !
L’extension du dispositif de Parcours de Réus-
site Educative, s’adresse à des publics diffé-
rents mais répond à un objectif similaire: ac-
corder une attention particulière aux enfants 
en difficulté autour de projets personnalisés.
Sous l’égide de la mairie, plusieurs partenai-
res concentrent leur attention sur des enfants 
et des jeunes âgés de 2 à 16 ans qui pré-
sentent des difficultés scolaires, culturelles ou 
sociales. Par le biais de parcours individuels 
ou en petits groupes, les acteurs et anima-
teurs du dispositif s’engagent aux côtés des 
familles à mettre en place des solutions de 
réussite éducative. Un travail de fourmi mais 
dont les résultats sont probants. 
Un exemple parmi d’autres : «L’année pas-
sée, le PRE nous a permis de contribuer à la 
métamorphose d’une adolescente», raconte 
Céline Dotigny, coordinatrice du dispositif. 
«Cette élève présentait un comportement 
difficile au collège avec un rapport aux autres 

Ce dossier 
de rentrée 
scolaire me 
permet de 

souligner le travail partenarial exemplaire qui a 
abouti à la création d’une classe pour l’inclusion 
scolaire (CLIS) au sein du groupe scolaire Jules 
Guesde et ce, à l’initiative de la municipalité. 
Notre détermination et le soutien des familles 
ont stimulé l’engagement de nos partenaires 
(Education Nationale, Centre médico-psycholo-
gique le Coquelicot, Centre Hospitalier Cadillac) 
et abouti à cette création en maternelle publi-
que. Ce résultat collectif nous rend très heureux 
et très fiers au moment où le gouvernement 
veut remettre en question l’existence même de 
l’école maternelle au travers de l’incitation faite 
aux mairies de créer des jardins éducatifs. 
D’autres menaces se profilent dans les orienta-
tions qu’il prend de ne plus compter pour un les 
enfants entre 2 et 3 ans inscrits en maternelle, 
voire de refuser cette scolarisation dans certaines 
écoles à travers le pays.
Aussi, je souhaite ici remercier vivement l’ensem-
ble du service éducation pour son implication 
dans la préparation de la rentrée scolaire ainsi 
que les services techniques et environnement 
qui assurent l’entretien et l’embellissement des 

conflictuel. L’association FAIRE, dans le cadre 
du PRE, lui a proposé d’intégrer leur action 
«les ptis pre», et progressivement son atti-
tude s’est transformée. Le fait d’être placée 
en petit groupe et de se voir confier des 
responsabilités lui a donné de l’assurance 
et nous a permis de découvrir sa vraie per-
sonnalité. Un parcours PRE sert à cela, faire 
connaissance avec ces jeunes et les aider à se 
saisir de leur propre cheminement.» Plusieurs 
leviers peuvent être actionnés comme des 
activités sportives ou culturelles. L’inscription 
d’un élève dans un parcours PRE se fait sur 
demande d’un directeur d’établissement sco-

équipements scolaires ou qui en contrôlent les 
travaux.
La rentrée 2009 qui voit à Cenon un maintien 
global des effectifs voire une légère augmenta-
tion, a été sereine mais ne doit pas faire oublier 
que les Réseaux d’aides spécialisées aux élèves 
en difficulté (RASED) ont été mis à mal au travers 
des mesures prises par le Ministère de l’Education 
au cours de l’année 2008/2009, que le même 
ministère a prévu la suppression de 16 000 pos-
tes d’enseignants pour la rentrée 2010.

Eliane Barthélémy, adjointe au maire char-
gée de l’Education et de l’Enfance

laire ou d’un animateur ayant repéré un élève 
en difficulté, et depuis peu sur demande des 
familles. Placés sous le sceau de la confiden-
tialité, ces parcours financés par le CCAS, 
concernent plus de 200 collégiens et élèves 
de classes élémentaires. Ils consolident leur 
dimension sociale avec l’entrée du Conseil 
Général et de ses travailleurs sociaux dans le 
dispositif.

Accueil des enfants en difficulté scolaire
En plus de la  CLIS maternelle, 4 CLIS en 
écoles élémentaires et 2 classes d’initia-
tion  (CLIN) en écoles élémentaires

«Ce résultat collectif nous rend 
très heureux et très fiers»

La mairie investit 1 263 216,00s€ en 
fonctionnement pour l’Education et l’accueil hors 
temps scolaires des enfants cenonnais 

Par élève

44,80s de fournitures scolaires en écoles 
élémentaires

35,45s en écoles maternelles 

2,30s de fournitures de bibliothèque 

6,51s de jouets de Noël pour les maternelles 

7,35s de transport 

7,45s de prestations de service sorties comme 
cinéma, musée...

CLIS : 161s par classe 

RASED : 700s€ par RASED 

CLIN : 200s€ par classe 

100s€ par classe pour des cours de langue 
et culture d’origine

Des chiffres qui parlent

6 écoles élémentaires : Camille Maumey, Jules Michelet, Léon Blum, Jean Jaurès, René 

Cassagne, Van Gogh et  2 groupes scolaires Cavailles, Jules Guesde et 10 écoles ma-

ternelles : Anatole France, Alain Fournier, Alphonse Daudet, Camille Maumey, Charles 

Perrault, Francisque Poulbot, Gambetta, Jean Jaurès, Jules Michelet, Louis Pergaud, Ca-

vailles, Jules Guesde = 1243 élèves en élémentaire et  891 élèves en maternelle

1 école maternelle et élémentaire privée Jeanne D’Arc = 134 élèves.  

2 collèges : Jean Zay et Jean Jaurès = 590 et 573 élèves

1 Lycée professionnel La Morlette = 616 élèves
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quentin et sa grand-mère 
découvrent l’espace cocooning



Des écoles entretenues, réno-
vées, agrandies 

La réfection des écoles publiques représente 
un travail permanent tout au long de l’année 
avec des chantiers plus importants program-
més pendant les vacances scolaires.
Cet été, les services techniques de la mairie 
sont intervenus sur une centaine de répara-
tions préalablement listées dans chaque éco-
le : nettoyer l’évacuation d’eau dans le patio 
de l’école Louis Pergaud, recoller des dalles 
en plastique dans la salle de jeux d’Alphonse 
Daudet, changer les néons défectueux de 
l’école Léon Blum ou encore, tâche délicate 
mais cruciale, qui consiste à rabaisser le sac à 
doudous de l’école Michelet ! ! !

Jusqu’ici la CUB assumait  les gros travaux 
de réhabilitation de la plupart des écoles du 
haut Cenon, la mairie intervenant sur les tra-
vaux d’entretien et les petites urgences. Une 
situation qui change, la CUB devant procéder 
à la rétrocession de la gestion du patrimoine 
scolaire à la commune. 

Dans la longue liste des actions à enchaî-
ner, des éléments à réunir et à vérifier, rien 
n’est laissé au hasard.  Des dizaine de pro-
fessionnels municipaux s’activent en amont 
pour réouvrir chaque année les 16 écoles 

publiques de Cenon dans les meilleures 
conditions, le jour « J ». 

Réunir tous les ingrédients 
d’une bonne rentrée

Les «bonus» de la scolarité à Cenon

Des menus adaptés 
Pour que les repas équilibrent goûts des en-
fants et bien-être nutritionnel, une commis-
sion des menus se réunit deux fois par an. 
Elle regroupe les directeurs d’école, un agent 
référent, des parents, des représentants du 
Conseil Municipal des jeunes et une diététi-
cienne qui débattent des menus proposés. Par 
ailleurs, il est désormais possible pour les pa-
rents ne travaillant pas de faire une demande 
exceptionnelle d’inscription à la restauration 
scolaire. Après étude de leur dossier, des dé-
rogations pourront être accordées. 

Apprendre hors des classes
Chaque année la municipalité propose aux 
écoles de la commune des classes découver-

Très attentive aux conditions d’éveil et d’apprentissage des élèves cenonnais, la mairie agit pour améliorer la vie scolaire. Des « bonus » 
dont elle n’a pas obligation, mais qui lui semblent importants de faire profiter à tous ! 

Siheme et Rim 
au restaurant 

scolaire de 
l’école 

J. Michelet

Karine et Khadija, 
Asem à l’école Jules guesde



Les enfants qui déjeunent à la cantine et res-
tent donc à l’école, ont besoin de se dépen-
ser tout en étant canalisés. La Mairie a mis 
en place des Animations Périscolaires d’Ini-
tiations Sportives entre 12h et 14h. Elles ont 
lieu deux fois par semaine et sont organisées 
par des éducateurs de l’OMS sur la base du 
volontariat et de l’accord des parents.  

Autre amélioration, l’utilisation de produits 
écologiques à base d’huiles essentielles et de 
chiffons microfibres pour le ménage dans les 
classes. Une nouveauté qui s’accompagne 
d’une formation de tous les agents d’écoles 
non seulement sur ces produits d’entretien 
mais aussi sur les règles d’hygiène et de sé-
curité alimentaire.

«Avant cette rétrocession, nous avons négo-
cié avec la Communauté Urbaine la réhabili-
tation complète de ces écoles. Ses services se 
sont engagés à  nous livrer les bâtiments en 
parfait état extérieur et intérieur», rappelle 
François Sendrey, directeur de la Direction 
Education/Enfance/Petite enfance. 

Conséquence directe de cet engagement, 
les écoles René Cassagne et Jean Jaurès font 
l’objet d’importants travaux qui se poursui-
vent toute l’année scolaire. Des préfabriqués 
mobiles remplacent déjà les classes en réha-
bilitation, les ouvrages les plus bruyants se 
font hors temps scolaire.. 
Autre chantier d’envergure, l’extension du 
groupe scolaire Jules Guesde. L’ouverture 
de la CLIS maternelle sera suivie de celle de 

nouvelles classes à la rentrée 2011. L’école 
pourra ainsi faire face à l’arrivée de nouveaux 
élèves dont les familles s’installeront dans les 
nouveaux logements de la ZAC Pont Rouge. 
Dès l’automne, le restaurant municipal sera 
réaménagé et de nouveaux locaux construits, 
pour accueillir au total près de 200 élèves. 

Vivre l’école pleinement : 
accueils individualisés, anima-
tions sportives, ménage écolo-
gique…

La mission de la mairie dans le domaine de 
l’Education ne se limite pas aux bâtiments. 
Santé, sécurité, animation, etc. les innova-
tions se préparent collectivement et sont mi-
ses en oeuvre dans tous les domaines.  
La santé des élèves fait partie des fondamen-
taux. Des Projets d’Accueils Individualisés 
sont menés en collaboration avec des méde-
cins scolaires, des parents et des enseignants, 
pour améliorer l’accueil scolaire des enfants 
ayant des soucis médicaux. Des rencontres 
régulières permettent de fournir des solu-
tions concrètes aux problèmes d’allergies ali-
mentaires, d’asthmes, voire de maladies plus 
graves qui nécessitent une prise en charge 
particulière de l’école. Chaque agent muni-
cipal suivra également une formation aux 
premiers secours.

tes. Elles concernent les classes de CM1/CM2 
ou CM2 et proposent aux écoles de partir une 
semaine en expédition en fonction du projet 
de l’établissement. Les classes montagnes, cir-
que, visite de Paris… sont ainsi financées pour 
majeure partie par la ville, qui se charge égale-
ment de toute la partie logistique.

Précieux dictionnaire
Traditionnel rite de passage du mois de juin, la 
remise des dictionnaires est l’occasion pour les 
enfants de CM2 d’acquérir un objet tant phy-
sique que symbolique. Un ouvrage chargé de 
sens, représentatif de la connaissance de la lan-
gue française et de la maîtrise des échanges. 
Cette année, les enfants ont pu repartir avec 
un «Robert Collège», dictionnaire des 11-15 
ans, contenant près de 400 000 mots, un dos-
sier littéraire et une section culture générale. 
 
Comme des poissons dans l’eau
Tous les enfants en classe de Grande Section 
Maternelle jusqu’au CM1 bénéficient de séan-
ces de natation gratuite à la piscine municipale 
et d’un transport pour s’y rendre. Ces actions 
donnent la possibilité aux plus petits de se 
familiariser avec l’eau et aux rudiments de la 

nage. Au nombre de 12, ces séances qui ont 
lieu sur le temps scolaire sont surveillées par 
3 Maîtres Nageur Sauveteur et un enseignant 
pour les Grandes Sections et 2 Maîtres Nageur 
Sauveteur et un enseignant pour les classes 
élémentaires. 

visite guidée de la Médiathèque
La médiathèque Jacques Rivière reçoit dès le 
mois de novembre et tout au long de l’année 
les classes des écoles maternelles et élémen-
taires pour une session de découverte. Trois 
dates successives de trois-quarts d’heure cha-
cune offrent à ces élèves la possibilité d’entrer 
en contact avec les différents espaces du lieu : 
écoute musicale pour le rayon musique, lecture 
et présentation de livres, séances adaptées en 
fonction du projet de l’enseignant ou de l’ac-
tualité culturelle. Une initiation permettant aux 
élèves de se sentir à l’aise et autonome dans 
une bibliothèque.
 
Apprendre à (se) conduire
Depuis 2008, les policiers municipaux ac-
cueillent dans le parc du Loret, les élèves de 
CM1 et CM2 pour une après-midi de sensibi-
lisation à la prévention routière. La formation 

dispensée aux jeunes élèves se déroule en deux 
temps, entre cours théoriques en classe et un 
temps pratique sur la piste de circulation ins-
tallée dans le parc du Loret. Pour habituer dès 
maintenant les jeunes piétons et cyclistes à se 
préoccuper de leur sécurité, la ville de Cenon 
offre à chacun d’entre eux un gilet de sécurité 
spécial enfant, doté de bandes réfléchissantes 
et conforme aux normes européennes de la sé-
curité routière pour piétons et cyclistes. 
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L’école René Cassagne en cours de rénovation

Pause photo 
à l’école Léon Blum

Le vélo 
en toute sécurité



Coop’ alpha : 
coopérer pour entreprendre 

Club des entreprises : accélérateur d’économie locale depuis 10 ans

Marie-Josée Daubigeon n’en est 
pas à ses premières armes en 
matière de militantisme coopéra-
tif. Accompagnatrice de porteurs 
de projet dans une Coopérative 

d’activités du Midi-Pyrénées, elle décide de revenir s’installer dans sa région 
d’origine en 2003 et crée en septembre 2006 Coop’alpha. Première Coopéra-
tive d’Activités et d’Emploi (CAE) du genre en Gironde, la structure située à la 
limite entre Lormont et Cenon est un véritable outil d’aide à la création, des-
tiné à tout porteur de projet désireux de se lancer dans l’entrepreneuriat. Mais 
un entrepreneuriat participatif et collectif, où chaque situation est évaluée et 
soutenue individuellement, tout en s’appuyant sur des ressources internes à 
la coopérative. 

«On ne naît pas entrepreneur, on le devient...»
«Notre CAE propose aux professionnels girondins souhaitant créer leur en-
treprise de tester avant immatriculation la viabilité économique de leur projet 
tout en ayant un statut d’entrepreneur salarié », indique Marie-Josée Daubi-
geon. Une étape qui s’accompagne d’une aide au niveau de la gestion fiscale 
et sociale prise en charge par une personne ressource de Coop’alpha durant 
plus de deux ans. «On ne naît pas entrepreneur, on le devient, c’est pourquoi 
nous avons aussi imaginé des parcours de formation, dans les domaines du  
marketing et de la gestion. Par ailleurs, la coopération permet la mutualisation 
des moyens tels que la réduction des coûts d’actions de promotions, la mise 
en œuvre d’un pôle de compétences afin de répondre aux appels d’offre ou 

encore une responsabilité civile professionnelle à moindre frais.» Des soutiens 
importants lorsqu’il s’agit de se lancer  dans la nébuleuse d’une création d’en-
treprise… 
Des activités de service en passant par l’informatique, la création ou le déve-
loppement personnel, Coop’alpha est une fourmilière d’activités qui accueille 
à l’année plus de 90 porteurs de projet. Seule limite, le secteur du bâtiment qui 
ne sera développé qu’en 2010. «Coop’alpha est avant tout tourné vers la per-
sonne, on ne préjuge jamais d’un dossier», rappelle Marie-Josée Daubigeon. 
A la condition que les porteurs de projet aient une expérience professionnelle 
avérée, un projet formalisé et que leur activité ne nécessite pas un investisse-
ment lourd. «Nous sommes centrés sur l’accompagnement à la création. La 
plupart des entrepreneurs sont des demandeurs d’emplois ou des personnes 
en reconversion qui voient dans nos prestations une opportunité de se lancer 
avec des filets.» L’ensemble des services proposés est gratuit, une participation 
à hauteur de 10 % est prélevée sur le chiffre d’affaire Hors Taxe. Aujourd’hui, 
après trois années d’activités, la CAE espère développer le tissu économique 
local et continue à innover dans ce sens. Le 24 septembre dernier un bus itiné-
rant se tenait place du Marché à Cenon pour aller à la rencontre des créateurs 
d’entreprise tandis que dans les locaux, un Département des projets artistiques 
et culturels se mettait en place. Une nouvelle initiative à découvrir dès le mois 
de novembre ! 

Contacts : Coop’alpha
1, avenue de la Libération, 33310 Lormont
Tel : 05 56 74 26 16 – Fax : 05 56 06 81 69 / contact@coopalpha.fr

Début janvier 2010 le Club des entrepri-
ses, qui fédère une centaine de socié-
tés cenonnaises, tiendra son assemblée 
générale annuelle. En guise de cadeau 
d’anniversaire, un bilan sur 10 années 
constructives.

Au fil des ans, l’association a instauré de 
nombreux rendez-vous, nourris d’échanges, 
d’écoute et de solidarité. Les Tables ouvertes, 
repas donnés dans des restaurants cenon-
nais, sont idéales pour présenter les nou-
veaux adhérents, échanger les cartes de 
visite, communiquer en règle générale sur 
son entreprise. À l’inverse, les Soirées business 
se consacrent à une seule entreprise (adhé-
rente du Club ou non) ou au  lancement d’un 
nouveau produit. Les Soirées débat illustrent 
quant à elles un thème d’actualité fédérateur, 

(forum environnemental, le management, la 
crise économique). Autre forme d’investisse-
ment pour les adhérents : les commissions de 
travail. La commission environnementale a 
donné naissance à une charte écologique. La 
commission bâtiment s’investit dans la forma-
tion et l’emploi des jeunes. La commission ap-
pui aux entreprises apporte conseils et soutien 
au développement. La commission Internet a 
débouché sur la création d’un site et l’élabo-
ration d’une newsletter mensuelle.
Initiateur d’actions personnelles, le Club n’en 
est pas moins sollicité : Forum de l’emploi, 
journée de présentation des métiers du col-
lège Jean Zay, Forum inter entreprises des 
Hauts de Garonne… Autant de raisons qui en 
font l’un des piliers du dynamisme économi-
que local.
www.cenon-entreprendre.org

Economie locale

Face à l’isolement de certains porteurs de projet,  Coop’Alpha est une alter-
native sous forme de coopérative, d’aide à la gestion administrative pour la 
création d’entreprise. 

a la rencontre des porteurs de projets 
place François Mitterrand



L’envie de créer ensemble est née entre Brigitte Martinez et Aurélie Le 
Mot sur leur lieu de travail. La volonté de se lancer dans une aven-
ture commune s’affirmant, elles se rendent à un salon sur l’évolution 
professionnelle des jeunes créateurs d’entreprises. A l’origine, évoluant 
dans la fonction commerciale au service d’entreprises, cette visite les 
conforte dans cette voie ! En effet, pourquoi  ne pas faire pour elles, ce 
qu’elles font quotidiennement pour les autres ? L’envie de se lancer est 
indéniable, reste à trouver le secteur d’activité. “Nous avons étudié dif-
férentes possibilités : camion pizza, restauration en entreprise, services 
à la personne... Afin d’arrêter notre choix, on testait chaque semaine 
une nouvelle situation (ménage, jardinage, promenade d’animaux de 
compagnie, etc)... pour arriver enfin à LA bonne idée...”

Respect des lieux et des familles
“Gazonnière est un métier d’autrefois peu connu avec des perspectives 
de développement importantes. Après étude du marché, nous avons 
présenté notre projet à la Mairie de Cenon dont le soutien a conforté 
notre décision.”  S’enchaînent alors les formations au Pôle emploi, à 
la Chambre des métiers, les rencontres avec les conservateurs des ci-
metières de la Chartreuse, Bruges, Caudéran... Ces trois lieux renfer-
ment à eux seuls quelques 60 000 concessions... Mais que l’on ne s’y 
trompe pas, dans ce domaine, une démarche basée sur sa seule valeur 
marchande, serait vouée à l’échec. “Nous touchons à l’intime et aux 
rapports qu’entretiennent les familles avec les défunts et la religion.  Par 
conséquent, nous nous devons de nous inscrire dans une logique de 
service et de respect des lieux et des personnes.” 
Concrètement, Mille Pensées propose différentes prestations personna-
lisées, selon la surface, l’état et la matière des sépultures (de la tombe 
simple à l’intérieur de chapelle). Les fréquences d’intervention peuvent 

varier de une fois par an, à 
plusieurs passages mensuels. 
“En matière d’entretien, si la 
tombe est en mauvais état, 
nous proposons un nettoya-
ge personnalisé sur devis, 
au moyen de produits qui 
respectent l’environnement. 
Nous proposons aussi un ra-
fraîchissement de peinture 
sur dalles de béton, sur fer-
rures, ainsi que sur dorures 
pour les inscriptions.” Le fleu-
rissement personnalisé des 
sépultures est également une 
des prestations proposées par 
Mille Pensées, qui prodigue 
une attention particulière aux 
familles des défunts. Là enco-
re, l’embellissement passe par 
une entente avec les familles 
quant au choix des compositions, des fleurs et de leur arrosage. 
Dans son ensemble, ce service pourrait trouver écho auprès de tous 
ceux et celles qui ont quitté leur région d’origine, les personnes à mobi-
lité réduite ou celles ayant une relation douloureuse avec les cimetières. 
Rappelons en effet, que l’entretien des sépultures est un devoir légal. 

Contact et devis : millepensees@voila.fr
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En créant leur société, Brigitte Martinez et Aurélie Le Mot ont réussi 
leur reconversion et réhabilité un métier d’autrefois : celui de gazonnière. 

A noter... 
La région Aquitaine mène une politique globale en faveur de l’artisanat.
Pour la période 2009-2012, 4 filières en mutation ou en émergence sont particulièrement aidées. L’ éco-construction, la 
viande, les services à la personne, les métiers d’art.
Si vous exercez dans ces filières ou portez un projet, renseignez vous : developpement.eco@aquitaine.fr
http://aquitaine.fr/politiques-regionales/

La Chambre des métiers et de l’artisanat accompagne cette initiative en organisant régulièrement des tables rondes  
d’information: http://www.cm-bordeaux.fr

Le prochain salon des artistes et des artisans d’art Méli Mél’Arts se tiendra les 5 et 6 décembre à Cenon, à l’initia-
tive de Hauts de Garonne Développement. Renseignements : 05 57 54 32 50 et contact@hdgdev.com

Anglo’fun
Apprendre  l’Anglais en s’amusant , en groupe (de 4 à 8 personnes) et à domicile, c’est possible à Cenon.

Emmanuelle Gros, professeur d’Anglais en collège pendant plusieurs années, propose une formule très attractive. Pour enfants (dès 4 ans) comme 

pour adultes, elle anime à votre domicile des ateliers linguistiques. 06 63 98 23 98  // contact@anglofun.net // www.anglofun.net

Nouvelles entreprises

Mille Pensées : entretien et 
fleurissement des pierres tombales

Brigitte Martinez et Aurélie Le Mot

l’entretien des sépultures est un devoir légal



Guignol, résidant de Cenon !
La Ville de Cenon possède une richesse culturelle 

incontestable : la famille Guérin et son théâtre de Guignol, 
sixième génération de descendants de la plus ancienne famille 

de marionnettistes de France ! 

Porté par une énergie irrésistible, M. Guérin semble intarissable lorsqu’il 
évoque son théâtre de Guignol. Descendant direct de la plus ancienne 
famille de marionnettistes de France, il perpétue la tradition avec engoue-
ment et passion, revendiquant un art bicentenaire qu’il partage avec son 
épouse, son fils David et son frère André. En 1853, la famille Guérin quitte 
Lyon pour s’installer en Gironde. Le premier castelet prend ses quartiers 
aux allées de Tourny, pour finalement migrer dès 1900 au Jardin Public, 
puis au Parc Bordelais. Aujourd’hui installé à Cenon, Philippe Guérin n’a 
jamais cessé ces représentations extérieures ; entre deux tournées, il re-
vient volontiers à son théâtre fixe. «Nous jouons dans l’esprit du Guignol 
Lyonnais, c’est à dire redresseur de torts contre l’injustice ! Guignol c’est 
un Zorro des temps modernes, farceur mais pas voleur. Nous faisons du ca-
nevas, rien n’est enregistré, donc en fonction de la situation nous pouvons 
allonger ou raccourcir la durée. On s’adapte à la demande car on peut tout 
jouer avec Guignol. Nous sommes au théâtre !» Non contents de jouer, la 
famille Guérin est également experte en manipulation, écriture et construit 
chacun de ses décors et marionnettes. Une collection qui n’a de cesse de 
s’agrandir, comptant parmi ses trésors des livres d’époque écrits à la plume 
d’oie ou des marionnettes de plus de 150 ans, qui continuent à fouler 
les planches. «Nous n’avons pas de préférences, ce sont toutes nos en-

fants, elles ont une âme, elles ont acquis leurs 
lettres de noblesse.» Véritable patrimoine cultu-
rel français, Guignol ne connaît pas la crise et 
continue de faire rêver des générations entières 
de famille, absorbées par la lucarne magique. 
Un succès d’ores et déjà salué par la décoration 
de «Chevalier des Arts et des Lettres» en 1985 
et plus récemment par une apparition dans leur 
propre rôle dans le film Cartouche qui sortira au 
mois de décembre !

Contacts : M.Philippe Guérin, 05 56 51 37 33, 
guignoldg@free.fr, http://guignolguerin.free.fr

Représentations : Le 2 décembre à Cenon
Les mercredis, samedis, dimanches et jours fériés au 
Jardin Public de Bordeaux et au Parc Bordelais. 

Jean-Philippe Rosemplatt

Son BEP dessinateur publicitaire en po-
che, Jean-Philippe Rosemplatt entre aux 
Beaux-Arts. A «la forge», il y décou-
vre son attirance pour le métal. «C’est 
une matière froide, très dure à la base, 
que l’on peut modeler à sa guise en la 
chauffant.» Par ailleurs percussionniste, 
intermittent du spectacle, son chemin 
empruntera la voie des musiques tradi-
tionnelles cubaines entre autres, avant 
que son statut de père de famille ne le 
ramène à plus de régularité profession-
nelle. Il suit alors une formation de mé-
tallurgiste, reprend contact avec le ma-
tériau, et cède à l’appel de la sculpture... 
Récupérer les chutes et les déchets, puis 
les faire fondre, former, déformer, creu-

ser, marteler, assembler, souder, pour 
enfin illustrer de façon intuitive, ses états 
d’âme et ses émotions. Depuis deux 
ans, au travers de séries et d’hommages 
à des maîtres (Robert Leris, Giacometti), 
transparaît une constance : des corps et 
des visages aux mouvements suspendus, 
comme arrêtés en plein vol. Mélange de 
fluidité et de matière. «Aujourd’hui j’ai 
envie de vivre de ma passion. Continuer 
la sculpture, mais aussi réaliser du mobi-
lier, décorer des espaces, exposer, rece-
voir des écoles...» Oserez-vous pousser 
la porte de son atelier ? 
Certaines de ses réalisations sont visibles 
sur son blog : 
http://jeanphilarose.dayblog.fr

...culture(s)

Parcours atypique que celui de Jean-Philippe Rosemplatt, métallier serrurier de profession, 
artiste dans l’âme, sculpteur par passion...

photo : Thibô rosemplatt

Le Castelet de la famille Guérin



rencontres
SOUFFLES NOMADES 
ITINÉRAIRES NORDIQUES
De la Norvège à la Suède, Souffles nomades voya-
ge cette saison en terres nordiques pour provoquer 
des rencontres inédites autour de l’écriture, la musi-
que, le cinéma et le théâtre.  

Jeudi 15 octobre / Norvège
18h30 : Rencontre avec l’écrivain Ketil Bjørnstad, à 
la médiathèque Jacques Rivière
Pianiste de jazz et écrivain, Ketil Bjørnstad a pu-
blié plus d’une trentaine d’œuvres littéraires dont 
La Société des jeunes pianistes (éditions JC Lattès, 
2006).
entrée libre En partenariat avec Musiques de 
nuit et Lettres du Monde

Samedi 17 octobre / Suède
Le roman prolétarien suédois, par Philippe Bou-
quet. Une rencontre suivie de la projection inédite 
«d’Arrêt dans les marécages», film du réalisateur 
Jan Troell.
Maison des associations Cyber-base, 11h
05 56 67 80 66 - En partenariat avec la média-
thèque Jacques Rivière

Mercredi 4 novembre / Suède
La Petite Maison, d’après Barbro Lindgren et Eva 
Eriksson. La porte d’une petite maison dans la cam-
pagne suédoise s’ouvre et c’est toute une ferme qui 
se découvre dans un joyeux tintouin !
Compagnie La Petite Fabrique. 30 mn – pour les 
tout-petits accompagnés, en partenariat avec 
Lettres du monde
Médiathèque Jacques Rivière, 15h et 16h
05 57 77 31 77

théâtre
Aliénor exagère ou la «véritable» 
histoire d’Aliénor d’Aquitaine
Centre culturel château Palmer
23 octobre 2009 , 21h
Un aller-retour farfelu entre réalité et fantasme, his-
toire et mythe, conférence et théâtre sur le cas Alié-
nor…. Ecriture et mise en scène Laurent Rogero
Tarifs : 3e / 6e / 10e - Rens. : 05 56 86 38 43

expositions
Les ateliers de l’ocac s’exposent
Centre culturel château Palmer
Du 5 au 16 octobre 2009

Baldi, la création perpétuelle
Centre culturel château Palmer
du 24 octobre au 29 novembre 2009
Pour cette troisième exposition à Cenon, Baldi 
présente des toiles d’une profonde humanité, qui 
témoignent de son désir de bâtir un univers de 
couleurs et de lumière, de séduction et d’interro-
gations.
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le rocher
  de Palmer

Tarif unique / 5 E / Gratuit / moins de 16 ans, étudiants, bénéficiaires du RMI et personnes en recherche d’emploi 
Réservations dans la limite des places disponibles au 05 56 86 38 43
Points de vente / Office culturel et d’animation de la Ville de Cenon, réseaux FNAC et VIRGIN, BOX OFFICE
Renseignements pratiques / 05 57 80 35 53

Dans un recoin du Rocher de Palmer, on imagine déjà le «Salon de Musique». Cet espace intimiste 
et feutré dans lequel musiciens émérites et spectateurs avides de découvertes viendront se rencon-
trer autour de moments conviviaux, de rendez-vous inédits et passionnants, privilégiés. Une salle 
d’une centaine de places, qui ouvrira ses portes à l’horizon 2010, mais qui pour l’heure donne 
déjà à entendre quelques-unes de 
ses pépites au Château Palmer et à 
l’église Saint-Romain. 
Un avant-goût musical de ce qui 
en fera son essence, à la croisée 
des mondes et des genres, entre 
jazz vocal, formes épurées, gospel 
contemporain, traditionnel bas-
que revisité ou musiques turques 
enivrantes. Animé d’un désir de 
mélange et d’ouverture, ce lieu 
tissera des compagnonnages aqui-
tains avec le label Talitres ou plus 
lointains, rappelant que les fron-
tières entre Cenon et l’ailleurs 
sont parfois plus ténues qu’on ne 
l’imagine !

SUSIE ARIOLI : 14 octobre 2009 // 21h // Château Palmer
Entre folk et jazz, Susie Arioli explore avec grâce et légèreté quelques standards de la musique.

KETIL BJØRNSTAD : 15 octobre 2009 // 21h // Eglise St-Romain
Pianiste et écrivain de renom, Ketil Bjørnstad bouscule les idées reçues aux travers de ses créations élégantes et inspirées, 
solos de pianos aux sonorités jazz qui résonnent sur le prestigieux label ECM.
  
BE My WEAPON & RALFE BAND & STARS LIKE FLEAS : 27 octobre 2009 // 21h // Château Palmer
Une carte blanche à trois artistes signés sur le passionnant label bordelais Talitres. L’invitation est lancée au songwriter 
«décontracté» Be My Weapon (chanteur de Swell), aux singuliers «touche à tout « de Ralfe Band et au collectif new-
yorkais Stars Like Fleas.

INDIGO TRIO : 12 novembre 2009 // 21h // Château Palmer
La musique de Chicago revient à Palmer... avec trois de ses meilleurs représentants : Harrison Bankhead, Hamid Drake 
et Nicole Mitchell.
 
BAZAR KUMPANYA : 21 novembre 2009 // 21h // Château Palmer
Au croisement des époques et des influences, le collectif Bazar Kumpanya (projet du Didier Labbé quartett) nous plonge 
dans l’univers des musiques turques, de la Thrace à l’Anatholie. Dans le cadre de la saison de la Turquie en France.

KEPA JUNKERA : 25 novembre 2009 // 21h // Château Palmer
Accompagné des fascinants joueurs de txalaparta (percussions en bois proches du xylophone), Inigo
Olazabal et David Nanclares, l’accordéoniste basque, Kepa Junkera, explore de nouvelles routes. Toujours plus percutan-
tes, plus éblouissantes et plus attirantes, en partenariat avec l’institut Cervantes.

GOSPEL TRILOGY : 9 décembre 2009 // 21h // Eglise St-Romain
Entre blues, scat et performances scéniques, le vocaliste Dean Bowman revisite le Gospel aux côtés du saxophoniste 
John Ellis et du pianiste James Weidman.

Le Rocher «AVANT LES MURS»

Des places à gagner sur le blog du Rocher de Palmer : http://blogs.ville-cenon.fr/rocherpalmer/
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Créée en 1998 à la suite d’un projet théâtre 
mené au collège Jean Jaurès, On sort ! orga-
nise des sorties culturelles dans les salles de la 
CUB. «Notre démarche consiste à accompa-

gner nos sorties d’un débat (non obligatoire) 
entre adhérents la semaine suivante», témoi-
gne Marie Layan. Un pari audacieux, mais qui a 
su porter ses fruits puisque depuis, l’association 

ne désemplit pas et compte près 
d’une centaine de membres dont 
une vingtaine de fidèles présents à 
sa création. Ce qui fait son succès ? 
Une démarche originale appelant la 
discussion à chaque étape du projet. 
Ainsi, dans le but d’aider au choix 
des spectacles en début d’année, 
On sort ! invite au mois de septem-
bre les représentants des structures 
culturelles de la CUB à s’exprimer. 
Un exercice qu’acceptent volon-
tiers le Carré-Colonnes, le Cuvier 
de Feydeau, l’OCAC ou encore le 

TNBA. Vient ensuite le temps des délibérations. 
Seule une douzaine de spectacles sera retenue, 
selon des critères de diversité de genre (théâ-
tre, danse, cirque, jeune public…) et de lieux. 
Au delà des tarifs avantageux (8e l’adhésion 
puis 10,5e€ la place), c’est donc avant tout une 
philosophie de partage et de démocratisation 
culturelle qui prévaut au sein de ce groupe de 
passionnés, qui espèrent pouvoir continuer à 
grossir les rangs avec de nouveaux membres de 
plus en plus jeunes !

Contacts : Marie Layan 05 56 85 63 38 ou 
06 83 34 80 23, www.onsort.org. 
Réunions à la maison des associations.

> On sort ! une injonction au théâtre 
Marie Layan et Catherine Mazurie ont fondé l’association On sort ! il y a de cela 12 ans, dans le but de partager leur passion du 
spectacle vivant. 

L’idée n’est pas neuve mais fait d’ores et déjà ses 
preuves dans des régions comme le Poitou Cha-
rentes ou dans l’Est de la France. Comment ré-
pondre concrètement aux besoins divers d’asso-
ciations qui, en pleine extension, perdent parfois 
pied avec leur fonction de bénévole pour devenir 
employeur ? Une réflexion a donc été lancée en 
concertation avec tous les interlocuteurs visés, 
pour mener à bien un projet de Groupement 
d’employeurs. «En repensant le mode de fonc-
tionnement et le principe de gouvernance des 
associations, nous avons réfléchi à un modèle 
qui serait en adéquation avec leurs actions et 
besoins, ponctuels ou non», indique Jacques 
Charlot, Président de la FAQUAL-GE. «Partant du postulat que l’union 
faisait la force, nous avons ainsi évoqué la possibilité de créer un pôle 
commun pour la gestion administrative». Une première étape qui devrait 
rapidement évoluer en fonction des besoins, comme l’explique Jean-
Marc Simounet, adjoint à la Vie associative. «Ce pôle pourra être adapté 

à d’autres besoins plus techniques, en commu-
nication ou en animation. Chaque association 
mettant au service des autres ses compétences 
particulières. Mutualiser de la sorte devrait per-
mettre de pérenniser des emplois précaires qui 
auraient disparu faute de subventions de la part 
de l’état et, si possible, développer l’employabi-
lité par le biais de la formation». A ce jour une 
quinzaine d’associations sont déjà adhérentes, 
à l’image de Polifonia dont le président Bernard 
Causse voit dans son intérêt «d’imaginer des 
perspectives pour pérenniser nos emplois en 
jouant la carte du partage des ressources et des 
savoir-faire». Prochaine étape l’ouverture des lo-

caux courant octobre, qui devraient accueillir du public au 22, avenue 
Camille Pelletan.

Contact : Faqual-GE / 05 56 32 49 91
22, rue Camille Pelletan - 33150  Cenon

> Groupement d’employeurs : 
un nouveau service pour les associations
Le 2 juillet dernier était créé le premier Groupement d’Employeurs à destination des associations : la FAQUAL - Groupement d’Employeurs, 
soit une fédération d’associations dont l’objectif est la mutualisation des ressources. 

De gauche à droite : 
N. Guendez, J.P. Lassautonie, J. Charlot, J.M. Simounet

Haddouck Trio, salle S. Signoret en 2005



			   ...sports et assos

Après une année riche en évènements, le Club de 

Tennis se prépare pour sa nouvelle saison. Compé-

titeurs passionnés, jeunes enthousiastes, vétérans 

pour la forme et le plaisir, mamans débutantes, tous 

se donnent rendez-vous dans l’accueillante enceinte 

sportive au sein du Parc Palmer. Terres battues, Quick 

(dur), et Salles s’offrent aux 380 membres licenciés 

tout au long de l’année. Et c’est sous la houlette du 

bureau présidé par Francis Lafuente et des ensei-

gnants professionnels, Jean-Pierre Lafon, Moham-

med El Rhaba, Virginie Guérinet et Mehdi Belmoud-

den, que ces joueurs se perfectionnent en profitant 

d’un rafraîchissement bien mérité sur les terrasses du 

Club House. Car voilà bien là toute la philosophie du 

club: structures adaptées, enseignement profession-

nel, détente et accueil chaleureux, que ce soit pour 

les équipes évoluant en Championnat de France 

(2 équipes féminines et 1 équipe masculine) ou les 

joueurs occasionnels venant passer un bon moment 

après une journée de travail. Alors avis aux amateurs 

et graines de champion, l’école ouvre ses portes dès 

l’âge de 4 ans et demi et propose de nombreux cours 

adaptés : école de tennis (de 4 à 18 ans), école de 

compétition, école des ados (17 à 21 ans), entraîne-

ments des équipes, cours collectifs adultes et école 

des femmes. Le choix est large !

Renseignements : USCRD Tennis
Parc Palmer / Allée Simone BOULUGUET
33150 CENON /  05 56 86 30 20
email : tennis.cenon@wanadoo.fr 
http://www.tennisdecenon.com
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> Le tennis reprend du service !

USCRD Football : L’année des possibles

En pleine reconstruction sportive et administrative, la section s’offre une année de transition pour rebondir. Ses ob-
jectifs premiers : maintenir les équipes à leur plus haut niveau ; faire de l’école de foot une priorité ; asseoir chez les 
plus jeunes un sentiment d’appartenance.

a l’occasion de l’élection du nouveau Co-
mité directeur, la municipalité a souhaité 
donner un nouvel élan à la section. Aux li-
cenciés de faire leur choix en départageant 
démocratiquement les deux listes en lice. 

Dès lors, le nouveau comité directeur se 
compose de : Sylvie Couderc – présidente ; 
José Guerero – trésorier ; Jacques Balout 
et Louis Lescure – secrétaires ; l’entraîneur 
de l’équipe senior A Bruno Da Rocha – res-
ponsable de l’école de foot et du projet 
sportif ; Lionel de Labaca, Sid Meliani, Ray-
mond Albaran, José De Olivera – membres 
du bureau. En jeu : quelques 400 (ré)ins-
criptions et des ambitions de rentrée.    

La recrue Da Rocha
«Dans un premier temps, nous allons nous 
employer à solidifier les bases, promouvoir 
des valeurs faites de sportivité, de solidarité, 
de respect des règles», prévient Sylvie Cou-

derc. L’effort se concentre sur l’école de foot. 
«Nous souhaitons que les jeunes s’y sentent 
bien, qu’ils aiment leur club au point d’y rester 
jusqu’en senior. Bien sûr, nous n’empêcherons 
pas les recrutements ; Cenon est un club forma-
teur et le restera.» Parmi ses meilleurs atouts, le 
salarié de l’OMS, Bruno Da Rocha : enfant de 
Cenon formé à l’USCRD, champion de France 
99 avec les Girondins. Pour les 6-12 ans, il a 
élaboré un programme à l’année. «Les éduca-
teurs travailleront par cycle. Le but à terme est 
que chaque jeune acquiert aussi bien ses ba-
ses techniques (relation individuelle du joueur 
avec le ballon) que tactiques (relation avec 
l’évolution du jeu),» poursuit Bruno Da Rocha. 
Les entraînements passent également par des 
objectifs physiques. «Nous ne parlons pas de 

musculation, mais d’endurance (qui se pratique 
par jeux, ballon au pied) et d’une coordination 
appuis - vitesse - équilibre, afin d’effectuer un 
geste technique le plus rapidement et le plus 
efficacement possible». Sans oublier les valeurs 
éducatives, de savoir-vivre, de convivialité... 

En mémoire de Papi Julliat
Car la section se veut un lieu ouvert, véritable 
outil d’accompagnement. Les éducateurs bé-
névoles sont encouragés à passer des forma-
tions diplomantes, les parents invités à s’investir 
dans la vie du club, les terrains de La Blancherie, 
par ailleurs dotés d’un second vestiaire, parta-
gés de bonne grâce avec d’autres associations : 
l’AGAP, Espoir 33 (sport adapté), le foot loisir, 
le Celtic. Un club bien dans sa ville qui parie 

sur l’avenir, mais n’oublie en rien 
son histoire et les figures qui l’ont 
traversé. Aussi, l’ensemble du co-
mité directeur, des joueurs et des 
bénévoles tiennent à rendre un 
hommage appuyé à Papi Julliat, 
dont les valeurs morales ont illu-
miné la vie du club 40 ans durant. 
Lui qui, pour ses obsèques, avait 
eu comme dernière volonté une 
collecte de dons, afin d’acheter 
un défibrillateur pour ce club qu’il 
aimait tant.

Bruno Da Rocha
pilote le projet sportif du club



ville nature

Les engins de chantier manœuvrant encore dans les sous-bois et les clai-
rières, par sécurité,  l’endroit est toujours fermé au public. Mais que l’on 
se rassure, ouvriers et équipes municipales sont satisfaits. Non seulement 
le parc se dévoile et émerveille de jour en jour, mais les délais sont res-
pectés : la ceinture piétonnière baptisée “chemin 53” est terminée ; les 
portions parking et terrassement seront livrées fin octobre ; le mobilier 
urbain installé dans la foulée. “Nous en sommes à la phase où l’équipe 
des parcs de la ville prévoit les entretiens”, commente le chargé de mis-
sion Sylvain Rocq. “Leur avis est important afin d’anticiper leurs interven-
tions en terme d’accessibilité et de gestion différenciée.” A ce jour, 1 200 
arbres ont déjà été répertoriés.  

pour les sportifs comme pour les personnes 
à mobilité réduite
Le Cypressat a une vocation familiale et pédagogique. Un espace natu-
rel, source de repos, d’observation et de découverte. En empruntant les 

1,3km du chemin 53, le promeneur sera saisi par la 
diversité paysagère, alternance d’espaces sauvages 
et travaillés : bosquet de chênes verts, grandes prai-
ries, bois laissé à l’état brut, sources et fontaines, bel-
védères et terrasse panoramique, zone de mouillère, 
falaises calcaires... Une flore et une faune aux portes 
de la ville d’une richesse insoupçonnable qui répond 
aux caractéristiques du site : forme en fer à cheval, 
ensoleillement et sols variés. Le chemin 53 et une 
grande partie du parc sont accessibles aux person-
nes à mobilité réduite avec des pentes inférieures à 
4%. Les sportifs pourront aussi emprunter les che-
mins de terre annexes. Pour parachever l’esthétisme 
et inviter aux haltes, sont posés ici et là des gabions 
et des bancs taillés à même les troncs d’arbres (ceux 
abattus suite à la tempête Klaus et dont la majeure 
partie a servi à la restauration d’une goélette).  

aménagement très durable...
Autre curiosité, les férus de botanique se passion-
neront pour la collection de cyprès dont les cultu-
res sont en cours. “Nous posons les bases d’un parc 
confortable, agréable à vivre et évolutif : c’est un 
travail de 30 ans pour qu’il arrive à pleine maturité”, 
rappelle Sylvain Rocq. Tous ces aménagements sont 
réalisés dans une démarche de développement du-
rable : l’éclairage public «basse consommation», et 
les eaux de pluie récupérées pour l’irrigation. Tout 
concorde à faire du Cypressat l’un des joyaux du 
projet Parc des Coteaux, ligne verte qui se concrétise 
de jour en jour, pour relier les parcs des communes 
associées au Grand Projet des Villes de Bassens, Ce-
non, Floirac, Lormont.

Les travaux d’aménagements sont financés par le 
FEDER (Europe), la Région Aquitaine et le Conseil 
Général de la Gironde et la ville.

Parc du Cypressat : 
Ouverture au printemps

Principes d’aménagement du parc 
du Cypressat

Il est loin le temps où cet espace sauvage de 17 hectares semblait 
impénétrable. Après trois ans de mise en sécurisation, de débrous-
saillement et de gros œuvres, les travaux d’aménagement du parc 
du Cypressat entrent dans leur phase terminale. L’ouverture au 
public est attendue pour mars 2010.

Le béton concassé, issu des démolitions d’immeubles, 
consolide le chemin 53.

Créer une promenade à niveau accessible à tous : le chemin 53, soit 
1,2 km en apnée végétale tout autour du parc…
Ancrer le parc dans la ville : deux entrées, par la rue de l’Appel du 18 
juin et par la rue du maréchal Galliéni, création d’un cheminement 
reliant les trois parcs de Cenon via les belvédères de Tranchère, Bel-
levue, Saint Romain 
Restructurer les pleins et les vides : création d’une «ombrière» de 
Bignognias, aménagement d’une terrasse, sculpture de certaines 
pentes en espaliers...
Faire renaître le lien à l’horizon: accentuation des belvédères le long 
du chemin 53 comme la terrasse panoramique au sud
Faire revivre le patrimoine, l’histoire de la ville : plantation d’ une col-
lection de Cyprès, valorisation des fontaines et des sources.
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besoin occasionnel d’une voiture ? 
Autocool propose l’autopartage en libre service

Dans bien des cas, les voitures sont utiles à nos vies sociales et professionnelles. Mais parce qu’en 
ville, un véhicule par personne ne se justifie pas vraiment, Autocool propose la voiture en libre 
service. Ces stations sont implantées dans des secteurs urbains à forte densité, à proximité des 
transports en commun, afin d’inciter les citadins à combiner différents modes de déplacement. 
À Cenon une nouvelle station, voisine de la gare multimodale, répond à une demande de la 
Mairie. L’occasion pour Autocool de poursuivre son extension sur la CUB : déjà 27 véhicules pour 
300 adhérents. Potentiellement, 
l’offre s’adresse à l’ensemble des 
habitants, mais aussi au personnel 
municipal, l’entreprise fonctionnant 
par le biais de conventions avec les 
collectivités locales. Comment ça 
roule ? les réservations s’effectuent 
en ligne ou par téléphone et les rè-
glements au mois, en fonction de 
la durée et de la distance parcou-
rue. Un moyen de rouler malin et 
citoyen en maîtrisant ses dépenses 
et sa consommation d’énergie.

Renseignements : www.autocool.fr / 05 56 311 066
Tarifs : 1e80/heure (TTC) pour une citadine, 2e50 pour un monospace, + 0,23e€ à 0,44e€ par 
km (carburant compris). Inscription de 200e (dont 150e remboursés si résilitation) et abon-
nement mensuel de 10e.

Le CCAS et EDF s’engagent 
pour le développement durable
En octobre, les deux organismes signaient un protocole d’accord en faveur de la maîtrise de 
l’énergie et du développement durable. À l’aide d’un diaporama et la distribution de documen-
tation, EDF animera à l’année des sessions d’information sur les économies d’énergie, la tarifi-
cation spéciale de produit de première nécessité (TPN) en électricité, le tarif spécial de solidarité 
(TSS). Ces ateliers s’adresseront à deux publics : les bénéficiaires du CCAS et les travailleurs 

sociaux. Dans les faits, les interventions ont débuté 
dès novembre 2008 (Panier des 4 Saisons, Service 
de proximité). Cette signature officialise donc une 
collaboration déjà existante, et rejoint par la même 
occasion, le partenariat de trois ans, passé sur le plan 
national, entre l’entreprise et l’UNCASS (Union na-
tionale des centres communaux et intercommunaux 
d’action sociale).

Cenon surveille ses 
consommations d’eau

Première ville de la CUB à être équipée du systè-
me de la télérelève, Cenon expérimente actuel-
lement sur l’ensemble de ses bâtiments com-
munaux ce dispositif de relevé des compteurs 
d’eau en temps réel. L’installation consiste en 
une dizaine d’antennes connectée par liaison 
radio à des bagues installées sur les compteurs 

de la Mairie, celles-ci permettant de détecter 
immédiatement toute consommation anor-
malement élevée. Ce critère de surveillance a 
d’ores et déjà fait ses preuve à plusieurs repri-
ses, notamment sur les systèmes d’arrosage 
souvent l’objet de fuites. Par ailleurs, certains 
foyers de particuliers en lien avec le CCAS, sont 
aujourd’hui équipés de la télérelève, afin d’évi-
ter les risques d’une surconsommation qui peut 
s’avérer coûteuse. L’opération devrait s’étendre 
à toute la population dès qu’un accord sur la 
facturation sera trouvé entre la CUB et la Lyon-
naise des eaux. Autre innovation, unique en 
France, une expérimentation de ce genre est 
en cours sur les compteurs de gaz et concerne 
déjà plusieurs bâtiments de la ville de Cenon, 
dont la résidence Jean Jaurès. Affaire écologi-
que à suivre…

...agenda 21
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Le Groupe majoritaire du Conseil Municipal

Cenon pour tous N.P.A.
Votre rentrée 2009
La rentrée concerne aussi les affaires municipales.

Les élus de l’opposition de droite au Conseil municipal, Cenon pour Tous, 
conscients de la réalité des dégradations des équipements publics et sportifs, 
des multiples incivilités et comportements antisociaux vécus au quotidien par 
de nombreux Cenonnais, ont approuvé le 15 juin 2009 la mise en place d’un 
système de vidéo protection sur la commune.
C’était d’ailleurs une proposition de leur programme des dernières élections 
municipales.
Ils ont aussi proposé leur participation au Comité d’Ethique qui va être mis en 
place.
Il est urgent d’agir! Les habitants de Cenon attendent avec impatience l’appli-
cation sur le terrain de cette décision!
Toutefois, saluons et remercions par leur présence et leur travail remarquable 
sur le terrain, la police nationale et la police municipale!

Les enfants de Cenon, une fois de plus, ne bénéficieront pas à cette rentrée 
2009, de l’organisation du service minimum d’accueil en cas de grève. Une 
année de plus où les parents qui travaillent seront une nouvelle fois pénalisés 
pour faire garder leurs enfants.
Si le droit de faire grève n’est pas remis en cause, la liberté de travailler est, elle 
aussi, un droit!

La modeste programmation du Rocher Palmer proposée cette fin d’année ne 
doit pas cacher les retards pris lors de la réalisation de cet équipement.
La saison culturelle 2009/2010 est sacrément escamotée.

Les élus de l’opposition : Hélène Michel et Philippe Tardy
Cenonpourtous@gmail.com

Des services publics renforcés, accessibles à 
tous, au service de la population 

Le projet du gouvernement de changement de statut et d’ouverture du 
capital de la Poste est la première étape vers la privatisation, après Air 
France, France Télécom ou EDF-GDF. Ce sera moins de services rendus au 
public et une augmentation des tarifs. Les postiers par la grève, les usagers 
et salariés en exigeant un référendum s’opposent à un service postal sou-
mis à la concurrence et au profit. 
L’Etat au service des financiers et des actionnaires attaque les salariés et 
les usagers en démantelant les services publics livrés aux marchés et aux 
profits privés : des milliers de suppressions de postes dans la Fonction pu-
blique et en particulier dans l’éducation, - ce qui s’est traduit cette année 
à Cenon par la suppression de 6 postes de RASED -, de nouvelles attaques 
contre la santé… qui touchent les familles les plus en difficulté des quar-
tiers. Au conseil municipal de juin, nous avons voté contre la mise en place 
par la Municipalité du SSIEG (service social d’intérêt économique général), 
par lequel les directives européennes remettent en cause la notion même 
de services publics en soumettant nos droits fondamentaux à « un béné-
fice raisonnable » et « des gains de productivité ». Luttons tous ensemble, 
salariés et usagers, pour des services publics renforcés au service de la 
population, gratuits et accessibles à tous. 

Christine Héraud, élue NPA

La rentrée scolaire à Cenon a été marquée par la création d’une classe spécialisée pour l’accueil d’enfants autistes à l’école Jules Guesde, fruit d’un travail 
partenarial exemplaire à l’initiative du Maire, Alain DAVID, et de sa majorité municipale, mais aussi par le maintien de deux classes menacées de fermetures. 
Maintien obtenu grâce à la forte mobilisation des parents d’élèves, des enseignants, du Maire et des élus de la majorité municipale.

Ces deux aspects soulignent le rôle et l’utilité d’élus de proximité en lien étroit avec la population mais ils ne peuvent masquer les attaques incessantes du 
gouvernement Sarkozy contre le service public de l’éducation.
Avec Xavier Darcos depuis des années, puis Luc Châtel son successeur, ce sont 16 000 suppressions de postes pour la prochaine rentrée scolaire qui s’ajou-
teront aux 11 200 suppressions déjà réalisées et qui devront atteindre un total de 43 000 d’ici 2012 … ! !
Avec Nadine Morano, secrétaire d’Etat à la famille, c’est le lancement de la procédure d’ouverture de « jardins d’éveil » pour les enfants de 1 à 3 ans ; des « 
jardins d’éveil » créés sur la base du volontariat des communes et avec une participation financière des familles …! !

Tout cela, sur notre commune de Cenon, se traduit par la suppression de 6 postes de maîtres RASED pour les élèves en difficultés et par la 
décision de ne plus prendre en compte les inscriptions d’enfants entre 2 et 3 ans pour le maintien ou la création de classes dans les écoles ! !

Le gouvernement accélère le démantèlement de l’enseignement public. Il nous parle de mixité sociale et il accroît la ségrégation scolaire en suppri-
mant la carte scolaire pour les collèges et les lycées ! !

Il nous parle d’élèves en échec scolaire et il supprime l’Institut Universitaire de Formation des Maîtres (IUFM) ! !

Cela suffit ! ! L’école publique, la formation des jeunes, de tous les jeunes, doivent devenir une priorité nationale, cette priorité ne peut décidément pas 
s’accommoder de critères de rentabilité alors qu’il est reconnu aujourd’hui que le niveau général baisse sensiblement.

Le Groupe majoritaire du Conseil Municipal, P.S., P.C.F., les Verts, Apparentés
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Derrière les dossiers, des visages d’enfants
Vient ensuite le temps des inscriptions, une étape supervisée par l’adjointe à l’Education 
Mme Barthélémy qui valide et signe chaque dossier. Une période délicate car il faut 
gérer les retardataires et imaginer des solutions pour les familles, régulièrement reçues 
par l’élue, en intégrant des contingences de places. Idem pour la restauration scolaire 
qui nécessite un temps de préparation et une solide organisation! «Outre les demandes 
d’inscriptions et les exceptions à réguler, je fais le lien quotidiennement avec les cantines 
pour compter le nombre d’enfants présents et ajuster le nombre de repas. Je m’occupe 
également des facturations des 1 300 repas auprès du Sirec (Syndicat intercommunal de 
restautation collective),» précise Thiaba Ndiaye. Derrière un dossier se cache un visage 
et c’est là toute la complexité des tâches de ce service : réconcilier l’humain avec l’ad-
ministration pour faciliter des parcours de vie parfois sinueux. Autre étape essentielle, 
l’élaboration du budget et le suivi des commandes. La ville de Cenon accompagne finan-
cièrement les écoles en prenant à sa charge une grande partie des fournitures scolaires : 
des cahiers et des crayons mais aussi des ordinateurs et tout ce qui va avec.

71 agents municipaux veillent sur les élèves
71 agents du pôle Education œuvrent au bon déroulement d’une journée de classe. 
Les ASEM, agents spécialisés des écoles maternelles ou les agents de service des éco-
les élémentaires jouent un rôle prépondérant aux côtés des enseignants et au sein de 
l’école. «Leur journée, en maternelle, est extrêmement remplie»,  insiste Isabelle Noailles, 
coordinatrice du personnel des écoles. «Entre l’accueil des élèves, la présence en classe, 
la préparation de la cantine, la remise en état du réfectoire à midi et de la classe en fin 
de journée, elles (car pour majeure partie ce sont des femmes) n’ont pas beaucoup de 
temps pour souffler !». Dans les écoles élémentaires, les agents n’interviennent pas en 
classe mais sont présents sur les temps de restauration et de transport scolaire. Un agent 
référent désigné dans chaque école s’assure du suivi des règles d’hygiène et de sécurité. 
Avant et après la classe, des animations périscolaires sont assurées par l’association Léo 
Lagrange dans le cadre d’une Délégation de service public.

Entre mairie et écoles, la direction Education/En-
fance de la mairie de Cenon intervient au quotidien 
pour améliorer le système éducatif de la commune 
de la maternelle au Cm2. Huit agents administra-

tifs veillent au bien-être des élèves et 71 agents 
travaillent dans les écoles. A leurs côtés, le service 
Enfance coordonne les projets pédagogiques en 

temps périscolaire et hors scolaire.  

Alterner gestion adminis-
trative et travail de terrain 
Coordonné par François Sendrey, le service Education veille 
au bon déroulement de la scolarité des élèves cenonnais. 
Préparation et suivi de la carte scolaire, gestion des ins-
criptions, organisation des transports, cantines, conseils 
d’école, achats de matériels, coordination des travaux 
constituent le quotidien : des missions diversifiées au bé-
néfice des élèves. «Pour la rentrée de septembre, notre ser-
vice est mobilisé dès le mois d’avril et renforce son activité 
l’été», témoigne François Sendrey.  Ainsi dès le 15 août, 
l’équipe de collaboratrices passe à l’action : Géraldine La-
faye, responsable du secteur, Rose-Marie Robin en charge 
de la carte scolaire, Marie-Claude Augé et Sandrine Assensi 
pour la gestion financière, Thiaba Ndiaye pour la restaura-
tion municipale, Caroline Garcia, la régisseuse et Isabelle 
Noailles pour la coordination des agents dans les écoles. 
Entre le travail administratif et des sorties régulières sur le 
terrain, le lien avec les directeurs d’école est permanent afin 
de répondre au mieux à leurs besoins. «Avant chaque ren-
trée scolaire nous faisons une inspection de toutes les éco-
les afin de déterminer quels travaux restent à faire. Chaque 
détail est inspecté, du robinet qui fuit au volet qui ne ferme 
plus». Des demandes très fréquentes, qui peuvent survenir 
à n’importe quel moment. 

servicespublics
Concilier l’humain et l‘administration au bénéfice des élèves
Direction Education/Enfance/Petite enfance

Magalie Toustou coordonne le secteur Enfance et Petite Enfance. A ce titre elle diagnos-
tique les projets pédagogiques et en assure la mise en œuvre, elle coordonne le SIVU 
(crèche intercommunale espace multi accueil et relais d’assistantes maternelles) et suit la 
délégation de service public concernant l’accueil périscolaire et l’éveil culturel, les classes 
natures et de découverte. 
Marie-José Mano l’assiste dans ces missions et organise les séjours d’été en centre de 
vacances. 
Céline Redgen est animatrice du Conseil Municipal des Jeunes.



En 1932, les garçons de l’école Camille Maumey semblaient bien déterminés. Têtes hautes 
et regards rieurs étaient de la partie pour égayer une tenue de circonstance : le fameux uni-
forme noir!  Mais alors, qui étaient ces deux jeunes gens vêtus de blanc que l’on aperçoit 
au premier rang ? 

Les cartes postales anciennes que nous publions sur cette page appartiennent à un fonds 
acquis par la Mairie auprès d’un collectionneur cenonnais en 2008, fonds qui sera pro-
gressivement valorisé et rendu accessible. Ces images de notre ville portent souvent (mais 
pas toujours) un titre qui permet de localiser le quartier qu’elles montrent. Elles sont très 
rarement datées. Les bâtiments photographiés ont souvent disparus ou ont été modifiés. 
Parfois y figurent des personnes. Pour compléter notre connaissance du passé de Cenon, 
nous faisons  appel aux savoirs de tous ceux qui s’intéressent à l’histoire locale. Pour parta-
ger vos informations éventuelles sur ces images, rendez-vous dans l’espace FORUM du site 
Internet www.ville-cenon.fr

Ces petites filles bras croisés et coupes au carré ont été photographiées à l’école des Ca-
vailles. Malheureusement, nous ne savons pas en quelle année, peut-être saurez-vous nous 
renseigner ? Un indice : à l’époque le sérieux était de mise...
 


